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Le plan adopté pour cet Ouvrage le rend 
totalement différent de tout ce qui a paru 
jusqu’à ce jour sur la Géométrie descriptive, 
et même a conduit à des théorèmes de Géo- 
métrie , nouveaux parleur généralité. Dénué 
de toute espèce de secours et de guides, 
l’Auteur s’est efforcé, autant qu’il lui a été 
possible, d’être concis, exact et clair : l’ex- 
périence lui apprendra jusqu’à quel point il 
a réussi. 

Pour ceux qui suivront cet Ouvrage , il 
serait superflu de faire mie épure pour 
chaque application ; une sur quatre bien 
choisies suffira pour faire exécuter toutes 
les constructions. 

Ce volume sera suivi de deux autres; ils 
traiteront des applications de la Géométrie 
descriptive au dessin et aux constructions ; 
l’auteur s’efforce d’y introduire la même 
rigueur de démonstration. 
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GÉOMÉTRIE 

DESCRIPTIVE. 

LIVRE PREMIER. 

De la Ligne droite et du Plan. 




\_j a Géométrie descriptive est l’art de con- 
struire géométriquement des points, lignes ou 
surfaces , déterminés par leur position ou 
d’après leur génération , par rapport à des 
points, des lignes ou des surfaces donnés. 

a. 

En géométrie descriptive, on se sert, pour 
déterminer les différents points de l'espace, de 
deux plans réciproquement perpendiculaires, 
nommés Plans de projection. 

3 . 

L’intersection de ces deux plans se nomme 
Axe de projection. • 
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GÉOMÉTRIE DESCRIPTIVE. 

4 - 

L’un de ces plans supposé parallèle à l’ho- 
rizon prend le nom de Plan horizontal ; le 
le second se nomme alors Plan vertical. 

Dans la pratique le plan vertical est supposé avoir 
tourné autour de l’axe de projection et être rabattu 
sur le plan horizontal. 

5 . 

On appelle Projection horizontale d’un point 
le pied de la perpendiculaire abaissée de ce 
point sur le plan horizontal. 

Cette perpendiculaire se nomme Ligne hori- 
zontalement projetante. 

6 . 

La Projection verticale du même point est 
le pied de la perpendiculaire abaissée de ce 
point sur le plan vertical. 

Cette perpendiculaire se nomme Ligne ver- 
ticalement projetante. 

7 - 

On nomme Projection horizontale d’une 
droite, la ligne formée sur le plan horizontal 
par les pieds de toutes les lignes horizontale- 
ment projetantes des différents points de la 
droite donnée. 

8 . 

La Projection verticale de la même droite est 
la lig»e formée sur le plan vertical par les 
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pieds de toutes les lignes verticalement proje- 
tantes des différents points de la droite donnée. 

9 - 

On nomme Trace horizontale d’un plan, la 
droite d’intersection de ce plan avec le plan 
horizontal. 

10. 

La Trace verticale de ce même plan est sa 
droite d intersection avec le plan vertical. 

» 

11. 

On nomme Plan de rabattement un troisième 
plan de projection , situé arbitrairement par 
rapport aux deux premiers plans de projection ; 

on s en sert pour simplifier quelques construc- 
tions. 

Dans la pratique le plan de rabattement est sup- 
posé rabattu sur un des plans de projection. 



IO 
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THÉORÈMES PRÉLIMINAIRES. 



THÉORÈME PREMIER. 

Un point et ses deux projections sont situés 
dans un plan perpendiculaire à l’axe de pro- 
jection. 

Le# deux lignes projetantes du point donné , pas- 
sant par ce point , sont situées dans un même plan , 
qui contiendra le point donné et ses deux projec- 
tions. 

De plus , ce même plan est perpendiculaire au plan 
horizontal , puisqu’il passe par une perpendiculaire à 
ce plan, qui est la ligne horizontalement projetante 
du point donné ; par une semblable raison , il est 
aussi perpendiculaire au plan vertical ; il est donc 
perpendiculaire à l’intarsection de ces deux plans , 
qui est l'axe de projection. 

Corollaire. Il suit de là que les droites d’intersec- 
tion de ce plan avec les plans de projection sont, l’une 
dans le plan vertical, l’autre dans le plan horizontal, 
perpendiculaires à l’axe de projection , en un même 
point de cet axe. 

Quand le plan vertical sera rabattu sur le plan ho- 
rizontal, ces deux lignes étant dans le plan horizon- 
tal perpendiculaires fin un même point de l’axe de 
projection , se confondront en une seule ligne droite ; 
et chacune de ces lignes contenant une des projec- 
tions du point donné, il s’ensuit que, dans la pratique , 
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II 

la ligne qui joint les projections horizontale et verticale 
d'un même point, est perpendiculaire à l’axe de pro- 
jection. 

THÉORÈME IL 

Les projections d'une ligne droite sont des 
v droites. 

Pour le plan horizontal. 

Les lignes horizontalement projetantes des diffé- 
rents points de la droite donnée sont perpendiculaires 
au plan horizontal , et par suite parallèles entre elles ; 
de plus, passant toutes par la droite donnée, elles se- 
ront comprises dans un même plan perpendiculaire au 
plan horizontal; et la projection horizontale de la 
'v droite donnée étant l’intersection de ce plan avec le 
plan horizontal, sera donc une ligne droite. 

Un semblable raisonnement aura lieu pour le plan 
vertical. 

Nota. Le plan formé par tontes les perpendiculaires abaissées 
de la droite donnée sur le plan horizontal, se nomme Plan ho- 
rizontalement projetant de la droite donnée ; et celui formé par 
toutes les perpendiculaires abaissées de la droite donnée sur le 
plan vertical , se nomme Plan -verticalement projetant. 

THÉORÈME III. 

Les deux traces d’un plan coupent en un 
même point l'axe de projection. 

Les deux traces d’un plan se trouvant en même 
temps dans ce plan , et chacune d’elles étant située 
► dans un des plans de projection , elles ne peuvent se 

rencontrer qu’au point commun à ces trois plans, et 
ce point est celui d’intersection du plan donné avec 
l’axe de projection. 
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THÉORÈME IV. 

Un point est déterminé quand ses deux pro- 
jections sont données. 

Les deux projections d’un point étant données , les 
lignes projetantes de ce point sont connues; ces lignes 
étant dans un même plan et devant chacune contenir 
le point cherché, elles le détermineront par leur in- 
tersection. 

THÉORÈME V. 

fine droite est déterminée quand ses deux 
projections sont données. ' 

Les deux projections d’une droite étant données, 
les plans projetants de cette droite seront connus ; et 
ohacun de ces plans devant contenir la droite don-, 
née, elle sera déterminée par leur commune inter- 
section. 

THÉORÈME VI. 

Un plan est déterminé quand ses deux traces 
sont données. - 

Les traces données sont deux droites que le plan 
donné doit contenir et par lesquelles il est déterminé, 
puisque par deux droites données on ne peut faire 
passer qu’un seul et même plan. 
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PROBLÈMES PRÉLIMINAIRES. 



PROBLÈME PREMIER. 

Par deux points donnés faire passer une 
ligne droite. 

Soient A et B les projections horizontales. A' et B' Fi s *• 
les projections verticales des points donnés. 

Pour construire la projection horizontale de la 
droite cherchée : 

Par les projections horizontales A et B des points 
donnés, on mène une droite A B; elle sera la pro- 
jection horizontale de la droite cherchée. 

La droite cherchée devant passer par les points (AA') et 
(B B'), sa projection horizontale passera par les projec- 
tions horizontales A et B de ces points; elle sera donc 
cette droite A B. 

■ 

En répétant le même raisonnement pour le plan 
vertical, on trouvera pour projection verticale de la 
droite cherchée, la ligne A' B', menée par les projec- 
tions verticales (A', B') des points donnés. 

v 

PROBLÈME II. 

t', k :‘' ^ ‘AV . . > 

Une droite étant donnée , construire ses points 
d’intersection avec les plans de projection. 

Soit A B la projection horizontale et A' B' la pro- Fig * 
jection verticale de la droite donnée. 
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Pour construire le point d’intersection de cette 
droite avec le plan horizontal : 

On prolonge la projection verticale A'B' de la 
droite donnée jusqua son point de repcontre B', 
avec l’axe de projection; ce point sera la projection 
verticale du point cherché. 

Le point cherché appartiendra au plan horizontal; il 
sera donc verticalement projeté sur l’axe de projection. 

Il appartiendra à la droite donnée ; donc il sera aussi 
verticalement projeté sur la projection verticale A' B' de 
la droite donnée. 

Ces deux lignes devant contenir la projection verticale 
du point cherché, elle sera en B', point qui leur est 
commun. 

• 4 

Par ce point B' de rencontre, on élève à laxe de 
projection une perpendiculaire B B' ; le point de ren- 
contre B de cette perpendiculaire avec la projection 
horizontale À B de la droite donnée, sera le point 
où cette droite perce le plan horizontal. 

Le point cherché devra se trouver sur la ligne verticale- 
ment projetante B B’; il devra aussi se trouver sur la pro- 
jection horizontale AB de la droite donnée; il sera donc 
le point B commun à ces deux lignes. 

Un semblable raisonnement aura lieu pour trouver 
le point de rencontre A' de la droite donnas avec le 
plan vertical. 

PROBLÈME III. 

Construire la longueur de la partie de droite 
comprise entre deux points donnés. 

Fig v Soient A et B les projections horizontales; A' et B' 
les projections Verticales des deux points donnés. 

Par B', projection verticale d’un des points donnés, 
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on élève sur la projection verticale A' B' de la por- 
tion de droite donnée , une perpendiculaire B' b' 
égale à la différence B b, des lignes verticalement 
projetantes des points donnés. 

On joint par une droite l’extrémité b' de cette 
perpendiculaire, et la projection verticale À' du se- 
cond point donné ; la portion de droite A' b' com- 
prise entre ces deux points sera la longueur cherchée. 

Par la projection verticale A' d’un des points donnés , 
concevons dans l’espace une parallèle à la droite donnée. 

La portion de cette parallèle comprise entre les lignes 
verticalement projetantes des points donnés, sera égale à 
la portion de droite comprise entre les points donnés. 

De plus cette portion de parallèle sera l’hypotliénuse 
d’un triangle rectangle qui aurait pour côtés comprenant 
l’angle droit, i° la projection verticale A' B' de la portion 
de droite donnée; la différence B b des lignes verticale- 
ment projetante des points donnés. 

Ce triangle ayant mêmes côtés, comprenant l’angle droit 
que celui A' B' b' construit sur le plan vertical , l’hypothé- 
nuse A' b' sera égale à la portion de droite (AA'j (BB'1 
cherchée. , 1 

Un raisonnement semblable fait par rapport au plan horizontal 
donnerait sur ce plan une construction analogue à la précédente. 

PROBLÈME IV. 

Par un point donné, mener une parallèle a 
une droite donnée. 

Soient DC et A les projections horizontales, D'C' 
et A' les projections verticales de la droite et du 
point donné; pour construire la projection horizon- 
tale de la droite cherchée : 

Par la projection horizontale A du point donné 
on mene parallèlement à le projection horizontale 
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D C de la droite donnée , une droite AB; elle sera la 
projection horizontale cherchée. 

La ligne cherchée devant être parallèle à la droite don- 
née , les deux plans horizontalement projetants , et par 
suite les deux projections horizontales de ces droites se- 
ront parallèles. 

Un semblable raisonnement donnera A' B' paral- 
lèle à B’ C' pour projection verticale de la droite 
cherchée. 

PROBLÈME V. 

Par un point donné , mener une perpendi- 
culaire à un plan donné. 

Soit A X la trace horizontale, et A' X la trace ver- 
F,g ‘ 5 ‘ ticale du plan donné ; B la projection horizontale , 
B' la projection verticale du point donné. 

Pour construire la projection horizontale de la 
droite cherché^ : 

Par la projection horizontale B du point donné , on 
mène une perpendiculaire C B à la trace horizontale 
A X du plan donné : cette ligne sera la projection 
horizontale de la perpendiculaire cherchée. 

Le plan horizontalement projetant de la droite cherchée 
sera en même temps perpendiculaire au plan donné et au 
plan horizontal : il sera donc perpendiculaire à la trace 
horizontale du plan donné, et par suite la projection hori- 
zontale de la droite cherchée sera perpendiculaire à cette 
trace. 

Un semblable raisonnement donnera C' B' perpen- 
diculaire à A' X pour projection verticale de la droite 
cherchée. 
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PROBLÈME VI. 

Deux plans étant donnés , construire leur ligne 
d’ intersection. 

SoitAX, A Y les traces horizontales A' X, A' Y, Fig. c. 
les traces verticales des plans donnés : 

Pour construire la projection horizontale de la 
droite cherchée : 

On projette horizontalement en B le point de ren- 
contre A' des deux traces verticales des plans donnés ; 
ce point appartiendra à la projection horizontale 
cherchée. 

Le point A' appartenant en même temps aux deux traces 
verticales des plans donnés , sera un point de leur com- 
mune intersection, et la projection horizontale B de' ce 
point appartiendra à la projection horizontale de la droite 
cherchée. * 

Par ce point B et le point de rencontre A des deux 
traces horizontales des plans donnés , menant une 
droite, elle sera la projection horizontale cherchée. 

Le point de rencontre A des deux traces horizontales des 
plans donnés , appartenant à la commune intersection de 
ces plans , et se trouvant dans le plan horizontal , il appar- 
tiendra à la projection horizontale de cette intersection ; et 
déplus, le point B, précédemment trouvé, lui appartenant 
aussi , elle sera la droite trouvée. 

Un semblable raisonnement donnera B' A' pour 
projection verticale de l’intersection cherchée. 
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PROBLEME VII. 

Par un point donné , mener un plan paral- 
lèle à un plan donné. 

Soit B X la trace horizontale, B' X la trace verti- 
cale du plan donné; A, la projection horizontale; A', 
la projection verticale du point donné. 

Pour construire la trace horizontale du plan 
cherché : 

Par le point donné (AA') on mène une parallèle 
à la trace verticale B' X du plan donné ( Probl. IV). 
On construit le point d’intersection D de cette droite 
avec le plan horizontal. 

Cette parallèle sera toute entière comprise dans le plan 
cherché, et percera le plan horizontal en un point D de 
la trace horizontale du plan cherché. , 

Par ce point D on mène une parallèle à la trace 
horizontale BX du plan donné; elle sera la trace ho- 
rizontale du plan cherché. 

Ces deux plans devant être parallèles , leurs traces se- 
ront aussi parallèles. 

Un semblable raisonnement donnera D'Y paral- 
lèle à la trace verticale B'X du plan donné pour 
trace verticale du plan demandée; ou, pour plus de 
simplicité, on mènera par le point de rencontre Y, 
de la trace horizontale DY du plan cherché, avec 
l’axe de projection, une ligne Y D' parallèle à la trace 
verticale X B' du plan donné. 
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PROBLÈME VIII. 

Rabattre sur un des plans de projection un 
plan donné et un point qui y soit contenu (i). 

Soit A X la trace horizontale et A' X la trace ver- 
ticale du plan donné} B la projection horizontale, 
B' la projection verticale du point donné. 

Soit proposé de rabattre sur le plan vertical et an- 
tour de la trace verticale A' X. 

Par la projection verticale B' du point donné on 
abaisse sur la trace verticale A' X du plan donné une 
perpendiculaire B' a'. ... * , 

La projection \erticale B' du point donné , le point donné 
lui-mâme , et le même point rabattu, seront situés dans un 
même plan perpendiculaire à la trace verticale du pian 
4onné ; le point donné devra donc dans son rabattement se 



(i) Pour qu’un point donné soit contenu dans un plan aussi 
donné , il faut qu’en menant par ce point une parallèle à une des 
traces du plan donné, cette parallèle rencontre le plan de pro- 
jection sur lequel se trouve la seconde trace en un point de 
cette trace ; ainsi un plan étant donné , pour se donner un point 
qui soit contenu dans ce plan , on emploie la construction sui- 
vante : 

On se donne arbitrairement la projection horizontale du point 
cherché. 

Par cette projection on mène une parallèle à la trace horizon- 
tale du plan donné. t ‘ ■ 

Par le point où cette parallèle rencontre l’axe de projection, 
on élève dans le plan vertical une perpendiculaire à cet axe. 

Par le point où cette perpendiculaire rencontre la trace ver- 
ticale du plan donné on mène une parallèle à l’axe de pro- 
jection. : ! jscüh'. ■ • 

Par la projection horizontale donnée, on élève une perpendi- 
culaire k l’axe de projection ; le point où cette perpendiculaire 
rencontre la parallèle à l’axe de projection est la projection ver- 
ticale du point donné. 

• 

2 , 
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trouver sur un des points de la trace de ce plan , trace 

qui est la perpendiculaire B' a'. 



On construit la véritable longueur de la partie de 
droite comprise entre le point a' où cette perpendi- 
culaire B' a' rencontre la trace verticale A' X du plan 
donné et le point donné (BB') (Problème III.) 

A partir de la trace verticale A' X du plan donné, 
on porte cette longueur a' c' sur 'la perpendiculaire 
B' a', déjà abaissée sur cette trace ; l’extrémité b' de 
cette longueur déterminera le point cherché. 

. x « 

Le point rabattu devra toujours se trouver à la même 
distance d'un point quelconque pris sur la trace verticale 
du plan donné , et par conséquent du point a'. 



Le même raisonnement servira à rabattre le plan 
donné sur le plan horizontal. 



. ' ' i ' . ■> * 

APPLICATIONS. 



APPLICATION PREMIÈRE. 

Faire passer un plan par deux droites don- 
nées qui se coupent. 

Pour construire la trace horizontale du plan cherché. 
On construit les points d’intersection des deux 
droites données, avec le plan horizontal. 

Par ces deux points on fait passer fene ligne droite ; 
elle sera la trace horizontale du plan cherché. 

Les /droites données appartenant au plan cherché, les 
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points où ces droites rencontrent le plan horizontal, appar- 
tiennent à la trace de ce plan cherché. 

' t i • , 

Une construction analogue aura lieu pour con- 
struire la trace verticale du j>lan demandé. 

APPLICATION II. 

0 

Trois points étant donnés , construire le plan 
qu'ils déterminent. 

Par le premier et le second points on fait passer 
une droite; 

Par le premier et le troisième points on fait passer 
une seconde droite; 

Par ces deux droites on fait passer un plan (Appl. T.) ; 
il sera le plan cherché. 

Ce plan passant par deux droites qui contiennent les 
trois points donnés , passe par ces trois points. 

APPLICATION III. 

* 

. * 

Un plan et une droite quil contient étant 
donnés y rabattre ce plan sur un des plans de 
projection ( j ). 

* POUR LE PLAN HORIZONTAL. 

On prend deui points sur la droite donnée ; on 
rabat le plan et ces deux points sur le plan hori- 
zontyl. 

(i) La droite rabattue doit passer par le point où la projec- 
tion verticale de la droite donnée rencontre la trace verticale 
du plan donné ; car dans le rabattement de la droite donnée 
ce point reste fixe. 
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Par ces deux points on mène une droite ; elle sera 
la droite rabattue cherchée. 

Une semblable construction aura lieu pour le plan 
vertical. 

APPLICATION IV. 

» 

Trois points étant donnés , construire le trian- 
gle qui aurait ces trois points pour sommets. 

PREMIÈRE SOLUTION. 

On construit la véritable longueur de chacune des 
parties de droite comprises entre ces trois points. 

Avec ces trois longueurs on construit un triangle , 
qui sera le triangle demandé. 

deuxième solution. Par le rabattement. 

Par les trois points donnés , on fait passer un 
plan. (Appl. II) 

Prenant ce plan pour plan de rabattement , on 
rabat les trois points donnés sur un des plans de pro- 
jection. 

On joint ces trois points , deux à deux par des 
droites; elles déterminent le triangle demandé. 

APPLICATION Y. 

Deux droites étant données , construire V angle 
que forment leurs directions , si les droites don- 
• nées se coupent. 

PREMIÈRE SOLUTION. a 

On prend un point sur chacune des droites don- 
nées ; 

On construit le triangle qui aurait pour sommets 
les deux points précédents, et celui où les droites 
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données se coupent (Appl. IV). L’angle qui aura pour 
sommet le point où les deux droites données se 
coupent sera celui formé par ces deux droites. 

DEUXIÈJIE SOLUTION. 

Par les deux droites données, on fait passer un 
plan ( Appl. II ). Prenant ce plan pour plan de ra- 
battement , on rabat les droites données sur un des 
plans de projection (Appl. III); l’angle quelles for- 
meront entre elles sera celui qu elles forment dans 
l’espace. 

Si les droites données ne se coupent pas. 

Par un point pris sur une des droites données, on 
mène une parallèle à l’autre, 

Construisant de même que ci-dessus, l’angle que 
forment ces deux droites qui se coupent il sera l’angle 
cherché. 

•APPLICATION VI. 

Par une droite donnée , mener un plan parai - 
lèle à une seconde droite donnée. 

Par un point pris sur la première droite donnée, • 
on mène une parallèle à la seconde. 

Par ces deux droites on fait passer un plan (Appl. I ) ; 
il sera celui demandé. 

Ce plan passe par la droite donnée; et, contenant une 
parallèle à la seconde droite donnée , il sera parallèle à 
cette droite. 

APPLICATION VII.» 

Par un point donné , mener un plan paral- 
lèle à deux droites données. 

Par le point donné, on mène des droites paral- 
lèles aux deux droites données. 



* 
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Par ces deux parallèles , on fait passer un • plan 
( Appl. I) ; il sera le plan demandé. 

Ce plan passe par le point donné ; et renfermant deux 
parallèles aux droites données , il sera parallèle à ces 
droites. 

APPLICATION VIII. 

Une droite et un plan étant donnés, con- 
struire leur point d intersection. 

On prend un point sur la droite donnée. 

Par la ligne horizontalement projetante de ce point, 
et la droite donnée, on mène un plan (Appl. I). Il 
sera le plan horizontalement projetant de la droite 
donnée. 

On construit la droite d’intersection de ce plan 
avec le plan donné; le point d’intersection de cette 
droite avec la droite donnée sera le point cherché. 

Ces deux droites étant dans un meme plan se coupe- 
ront ; et leur intersection , appartenant en même temps au 
plan et à la droite donnés, sera leur point d’intersection. 

APPLICATION IX. 

Par un point donné , mener un plan perpen- 
diculaire à une droite donnée. 

« 

Par un point pris à volonté sur l’axe de projec- 
tion, on mène dans chacun des plans de projection 
des droite* perpendiculaires aux projections de la 
droite donnée ; ces droites seront les traces d’un plan 
perpendiculaire à la droite donnée. 

Les projections de la droite donnée étant perpendicu- 
laires aux traces de ce plan, la droite donnée sera elle- 
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meme perpendiculaire à ce plan , et réciproquement ce plan 
sera perpendiculaire à la droite donnée. 

Par le point donné , on mène un plan parallèle à 
ce plan ; il sera le plan cherché. 

Car ce plan 'étant' parallèle a un plan perpendiculaire à 
la droite donnée , il sera lui-même perpendiculaire à cette 
droite, et de plus il passe par le point donné. 

APPLICATION X. 

I ar un point donné , mener une perpendi- 
culaire a une droite donnée. 

I ar d le point donné, on mène un plan perpendi- 
culaire à la droite donnée. (Appl. IX) 

On construit le point d’intersection de ce plan avec 
la droite donnée. ( Appl. VIII) 

Par ce point d’intersection et le point donné, fai- 
sant passer une droite, elle sera la perpendiculaire 
cherchée. 

Cette droite passe par le point donné et coupe la droite 
donnée ; de plus elle se trouve dans un plan perpendicu- 
laire à cette droite ; donc elle lui est perpendiculaire. 

APPLICATION XI. 

Par une droite donnée , mener un plan per- 
pendiculaire à un plar^ donné. 

Par un point pris sur la droite donnée, on mène 
une perpendiculaire au plan donné. 

Par cette perpendiculaire et la droite donnée , on 
fait passer un plan. ( Appl. 1) ; il sera le plan cherché. 

Ce plan passe par la droite donnée; il contient en outre 
une perpendiculaire au plan donné; il est donc perpendi- 
culaire à ce plan. 
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APPLICATION XII. 

Un plan et une droite étant donnés , con- 
struire r angle qu’ils forment entre eux. 

PREMIÈRE SOLUTION. 

Par un point pris arbitrairement sur la droite 
donnée , on abaisse une perpendiculaire sur le plan 
donné. 

On construit l’angle que forme cette perpendi- 
culaire avec la droite donnée ( Appl. V); il sera le 

complément de l’angle cherché. 

% 

Car cet angle est un des petits angles du triangle rec- 
tangle qui aurait pour sommets , i° le point pris arbitrai- 
rement sur la droite donnée ; 1° le pied de la perpendi- 
culaire abaissée de ce point sur le plan donné; 3" le point 
d’intersection de la droite donnée avec le plan donné : 
donc l’angle ci-dessous trouvé , plus l’angle cherché égalent 
u& droit. 

DEUXIÈME SOLUTION. 

Par la droite donnée , on mène un plan perpendi- 
ctdaire au plan donné ( Appl. XI). 

On construit l’intersection de ce plan avec le plan 
donné. 

On construit l’angle qtïte forme cette intersection 
avec la droite donnée (Appl. V); il sera l’angle 
cherché. 

APPLICATION XIII. 

Construire l'angle de deux plans donnés. 

On construit la ligne d’intersection des deux plans 
donnés. 
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Par un point pris sur cette ligne, on lui mène un 
plan perpendiculaire (Appl. IX). » 

On construit les deux droites d’intersection des 
deux plans donnés avec ce plan. 

On construit 1 angle que forme entre elles ces deux 
intersections ; cet angle sera 1 angle des deux plans 
donnés. 

Ces deux droites d’intersection étant chacune dans un 
des plans donnes f et étant perpendiculaires à la commune 
intersection de ces plans, mesureront l’angle des plans 
donnés. . 

APPLICATION XIV. 

Construire la plus courte distance de deux 
droites données. 

La plus courte distance de deux droites qui ne se 
coupent point, est la ligne qui est en même temps 
perpendiculaire à toutes deux, ftrnr construire cette 
ligne : 

Par un point pris sur la première des droites don- 
nées , ou mène une parallèle à la seconde. 

Par cette parallèle et, la première droite donnée , 
on fait passer un plan ( Appl. I ). 

Par la seconde droite donnée , on mène un plan 
perpendiculaire au plan précédent (Appl. XI). 

On construit l’intersection de ce plan perpendi- 
culaire avec la première droite donnée ( Appl. VIII). 

Par ce point on élève une perpendiculaire sur le 
plan mené par la première droite donnée et la paral- 
lèle à la seconde droite donnée ; cette perpendicu- 
laire sera la plus courte distance cherchée. 

Cette perpendiculaire étant menée par un point de la 
première droite donnée ; et étant perpendiculaire au plan 



Digitized by Google 



?.8 GÉOMÉTRIE DESCRIPTIVE. 

qui contient cette droite , elle sera aussi perpendiculaire à 
, cette première droite donnée. 

De plus cette perpendiculaire sera comprise dans le plan 
mené par la seconde droite donnée perpendiculairement 
au plan qui contient la première droite donnée ; elle cou- 
pera donc cette seconde droite donnée; elle lui sera per- 
pendiculaire, puisqu’elle l'est à un plan qui contient une 
parallèle à cette droite. 

Donc la ligne trouvée coupera les deux lignes données, 
et leur sera perpendiculaire. 






Digitized by Google 






GÉOMÉTRIE 

DESCRIPTIVE. 

* 



LIVRE IL 

Des Surfaces courbes. 

*/«/% %'%'%. %t%^, %^V>* 

V_ 

DEFINITIONS. 

1. 

L a projection horizontale d’une courbe située 
dans l’espace est la courbe formée sur le plan 
horizontal , par l’ensemble des projections ho- 
rizontales de chaque point de la courbe donnée. 

Il en sera de même pour la projection ver- 
ticale. 

2 . 

• 

Toutes les tangentes à une surface en un 
point donné de cette surface, sont situées dans 
un même plan , qu’on nomme Plan tangent (i). 
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3 . 

Une tangente à une courbe tracée sur une 
surface, est aussi tangente à cette surface. 

4 - 

La yormale à une surface est la ligne droite, 
qui , passant par un point de cette surface , est 
perpendiculaire au plan tangent à la surface 
en ce point. 

5 . 

On appelle Cylindre une surface engendrée 
par le mouvement d’une ligne droite , qui , 
étant toujours parallèle à une droite donnée, 
se meut sur une courbe donnée de grandeur 
et de position. 

6 . 

On appelle Cône une surface engendrée par 
le mouvement d’une ligne droite , qui , étant 
assujétie à passer par un point fixe , se meut 
sur une courbe donnée de grandeur et de po- 
sition. 

7 - 

On appelle Surface de révolution , la surface 
engendrée par le mouvement d’une courbe 
invariable, qui se meut autour d’un axe fixe, 
de manière à ce que chacun de ses points 
soit toujours à la même distance de chacun 
des points de cet axe. 
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8 . 

On nomme Plan méridien d’une surface de 
révolution , un quelconque de tous les plans 
qui passent par l’axe de cette surface. 

9 - 

On nomme Cylindre gauche , une surface 
engendrée par le mouvement d’une droite qui, 
étant toujours parallèle à un plan donné, se 
meut sur deux courbes données de grandeur 
et de position. 

10. 

On nomme Cylindre-enveloppe d’une surface 
donnée, le cylindre formé par l’ensemble de 
toutes les tangentes possibles , menées à la sur- 
face donnée et parallèlement à une droite 
donnée. 

La courbe formée Sur la surface donnée par 
l’ensemble de tous les points de tangence, se 
nomme Courbe de contact. 

11. 

Ou nomme Cône -enveloppe d’une surface 
donnée , le cône formée par l’ensemble de 
toutes les tangentes possibles , menées à la sur- 
face donnée par un point fixe donné. 

La courbe formée sur la surface donnée par 
l’ensemble de tous les points de tangence se 
nomme Courbe de contact. 

t 
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I 2. 

Deux surfaces sont tangentes lorsqu’en un 
même point elles ont même .plan tangent. 

* i3. 

Les courbes qui par leur mouvement, engen- 
drent une surface, sont nommés Courbes géné- 
ratrices. 

* 4 - 

Les courbes fixes, qui servent à diriger les 
ge'nératrices , se nomment Courbes directrices. 

15. 

On nomme Plan gauche , un cylindre gauche 
dont les directrices sont deux droites. 

1 6 . 

Le plan gauche qui ayant même plan de 
parallélisme qu’un cylirfdre gauche donné , 
aura pour directrices deux droites tangentes 
aux directrices de ce cylindre gauche , en des 
points correspondants à une même généra- 
trice , sera tangent , suivant toute cette généra- 
trice, au cylindre gauche 
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THÉORÈMES PRÉLIMINAIRES. 



THÉORÈME PREMIER. 

Le plan qui passe par deux tangentes en un 
même point, à une même surface, est en ce 
point, tangent à cette suif ace. 

Toutes les tangentes, en un même point, à une 
même surface , étant situées dans un même plan , il 
s’ensuit que le plan qui passe par deux quelconques 
de ces tangentes contient toutes les autres et est tan- 
gent en ce point à la surface. 

THÉORÈME IL 

Le plan tangent à une surface qui a pour 
génératrice une ligne droite, contient la géné- 
ratrice qui passe par le point de tangence. 

La génératrice qui passe par le point de tangence 
est en même temps une des courbes de la surface , et 
la tangente à cette courbe ;• et comme tangente au 
point de contact, elle sera entièrement comprise dans 
le plan tangent. 



3 
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THÉORÈME III. 

Deux droites étant en un même point tan- 
gentes à une même surface , si par le point de 
tangence on élève à chacune d'elles un plan 
perpendiculaire , l’intersection de ces deux plans 
sera normale à la surface. 

Cette intersection sera perpendiculaire en meme 
temps aux deux tangentes à la surface ; elle sera donc 
perpendiculaire au plan tangent en ce point à la sur- 
face, et par suite normale à cette surface. 

THÉORÈME IV. 

Les sections fuites dans un même cylindre , 
par une suite de plans parallèles , sont des 
courbes égales et superposables. 

Cette proposition étant démontrée pour deux sec- 
tions quelconques, le sera pour un plus grand nombre. 

Soit D AC, D'A'C', deux sections parallèles faites 
dans le cylindre CA'. 

La proposition énoncée sera démontrée , si l’on 
prouve l égalité des cordes qui dans les deux courbes 
joignent les points appartenant aux mêmes généra- 
trices; car alors un polygone quelconque étant inscrit 
dans une des sections, on pourra toujours dans l’autre 
inscrire un polygone égal en angles et en côtés au 
premier ; superposant cej polygones, les sommets de 
leurs angles qui se trouvent être des points de chaque 
section coïncideront ; et cette propriété ayant lieu 
pour tous les polygones inscriptibles dans chaque sec- 
tion, il s’ensuit que ces sections coïncideront dans 
tous leurs points. 

Soit D D' , A A' , deux génératrices du cylindre 
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donné , et A , A', D , D', les points où ces génératrices 
rencontrent les courbes des sections, on joint ces 
points par les droites AD, A'D'. 

Les génératrices AA', DD', sont parallèles ; les 
plans des sections DAC, D'A'C' étant aussi paral- 
lèles, les cordes D A, D' A', seront parallèles^ et, par 
suite, égales. 

Corollaire 1. Il suit de là que les cordes , qui dans 
chaque section correspondent à des mêmes généra- 
trices, font des angles égaux; car les triangles DEA, 
D'E'A', sont égaux. 

Corollaire 11. Les tangentes AB, A' B', menées 
aux deux sections par les points correspondants à 
une même génératrice , sont parallèles ; car les courbes 



coïncidant, les tangentes aux points correspondants 
devront se confondre. 

THÉORÈME V. 



Un plan tangent à un cylindre , en un point 
donné d'une génératrice , est tangent suivant 
toute cette génératrice: 

Soit A C' le cylindre donné, et A le point de tan- Fig g 
gence; AA' la génératrice qui passe par le point de 
tangence, et ABA' le plan tangent: 

Par le point A et un second point A' pris arbi- 
trairement sur la génératrice AA', otf mène deux 
plans parallèles ABC, A'B'C', qui coupent le cylindre 
suivant deux sections AC, A'C'. 

Les deux tangentes A B, A'B', menées à ces cour- 
* bes de section par les points qu’elles ont de commun 
avec la génératrice de tangence, seront parallèles; la 
première de ces tangentes A B , appartenant au plan 
tangent, la seconde A'B' s’y trouvera aussi comprise. 

Pour le point A', le plan tangent ABA' contiendra 
en outre de la génératrice A A', une seconde ligne A'B' 

3 . 
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tangente au cylindre; il sera donc en ce point encore 
tangent au cylindre. 

Ce raisonnement pouvant avoir lieu pour tous les 
points de la génératrice. donnée AA', il s’ensuit que 
le plan tangent au cylindre est tangent dans tous les 
points de la génératrice qu’il contient. 

Corollaire. Il suit de là que toutes les normales à 
un cylindre suivant une même génératrice , sont si- 
tuées dans un même plan, perpendiculaire au plan 
qui serait tangent au cylindre suivant cette géné- 
ratrice. / 

THÉORÈME VI. 

Les sections faites dans un même cône , par 
une suite de plans parallèles , sont des courbes 
semblables. 

1 >g »o. Cette proposition étant démontrée pour deux sec- 
tions quelconques, le sera pour un plus grand nombre. 

Soit DBC, D'B'C' deux sections parallèles faites 
dans le cône AD B', concevons trois génératrice* 
A B B', ACC', A DD', qui rencontrent ces sections 
aux points B,B',C,C',D,D'; et dans le plan de chaque 
section, joignons ces points par les cordes BC, BD, 
B’C'jB'D'. 

Les triangles semblables ABC et AB'C', ABD 
et AB'D', donneront à cause du rapport commun 

* AB, BD B'D' 

ffÂ le rapport _ = — . 

Ce raisonnement ayant été fait pour deux généra- 
trices quelconques , prises arbitrairement sur le cône, 
aura lieu pour toutes les autres; il suit de là que, dans 
deux sections parallèles , toutes les cordes correspon- 
dantes à des mêmes génératrices, ont entre elles 
même rapport ; donc un polygone quelconque étant 
inscrit dans une des sections, on. pourra toujours en 
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inscrire un semblable clans l’autre ; et, par suite, ces 
deux sections seront des courbes semblables. 

Corollaire. Il suit de là que les tangentes Ce, C'c', 
menées à deux sections parallèles d’un même cône, 
et par des points correspondants à une même géné- 
ratrice , sont des droites parallèles ; car si l’une d’elles , 

C'c', étant parallèle, n’était pas tangente, elle serait 
une corde, et ne pourrait être parallèle qu’à la corde 
correspondante de l’autre section. 

THÉORÈME Y II. 

Un plan tangent à un cône est tangent sui- 
vant tous les points (le la génératrice qui passe 
par son point de contact. 

Soit O AC' le, cône donné; A le point de tangence; F j g . 

O A B' le plan tangent , et O A la génératrice qui 
passe par le point de tangence. 

Par les points A et A' on mène deux plans paral- 
lèles, qui coupent le cône suivant les deux courbes 
AC, A'C'. 

4 

Par les points A, A' on mène à ces sections les 
tangentes AB, A’B' ; elles seront parallèles ; celle AB 
appartenant au plan tangent A A' B', celle A' B' sera 
toute entière comprise dans ce plan. 

Pour ce second point A' de la génératrice donnée, 
le plan tangent contiendra la génératrice A A', et une 
tangente A’B' à la surface donnée ; il sera donc en- 
core tangent en ce point. 

Ce raisonnement pouvant avoir lieu pour tous les 
points de la génératrice donnée, il s’ensuit que le 
plan tangent au cône est tangent dans tous les points 
de la génératrice qu’il contient. 

Corollaire. Il suit de là que toutes les normales, 
suivant une même génératrice d’un même cône, sont 
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dans un même plan perpendiculaire au plan qui se- 
rait tangent au cône suivant cette génératrice. 

THÉORÈME Y III. 

Dans le mouvement de la génératrice d'une 
surface de révolution , chaque point de cette 
génératrice décrit un cercle dont le centre est 
situé sur l'axe de la surface , et dont le plan est 
perpendiculaire à cet axe. 

■ Soit m un point pris sur la génératrice ; AB l’axe 
de la surface; A et B deux points pris à volonté sur 
cet axe. 

On joint les points m A et mB; par m on abaisse 
m C perpendiculaire sur AB. . 

Soit m! une des positions du point m dans le mou- 
vement de la génératrice, on joint dernême les points 
m' A, m' B , m' C. 

Par la définition des surfaces de révolution on aura 
Am = A/«'; B/« = B/«';'d’oùil suit que les triangles 
A w B, Am'B sont égaux. 

Dans les triangles AmC, A/n'C, on aura A C 
commun; = et l’angle m A C — AG; donc 
ces triangles sont égaux, et par suite m' C est perpen- 
diculaire sur A B et égal à ni C. 

Ce raisonnement ayant été fait pour une position 
quelconque m aura lieu pour tous les points de la 
courbe mm' C, que décrit ce point dans le mouve- 
ment de la génératrice ; d’où il suit : 

i° Que tous les points de cette courbe sont dans 
un même plan perpendiculaire à l’axe, puisque les 
droites mC , m' C sont au même point perpendiculaires 
à l’axe AB. ^ 

2° Que cette courbe est un cercle dont le centre 
est sur l’axe ; car cette courbe est plane et les dis- 
tances de chacun de ses points au point C sont égales. 
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Cette démonstration convenant à tous les points 
de la génératrice , la propriété énoncée aura lieu pour 
tous ses points. 

Corollaire. Toutes les sections faites dans une sur- 
face de révolution par un plan perpendiculaire à 
laxe de cette surface, sont des cercles. 

Car s’il en était autrement, menant par un des 
points où le plan coupant rencontre la génératrice, 
le plan du cercle que décrit ce point, on aurait pour 
un même point deux plans perpendiculaires à une 
même droite , ce qui est impossible. 

THÉORÈME IX. 

Toutes les sections faites dans une surface 
de révolution par des plans méridiens, sont des 
courbes égales et superposables . 

Cette proposition étant démontrée pour deux sec- F i g . 13. 
tions quelconques , le sera pour un plus grand nombre. 

Soit AB l’axe de la surface; ABX, A B X' deux 
plans méridiens quelconques; abc , a'b'c' leurs cour- 
bes d’intersection avec la surface donnée. 

Les courbes seront égales et superposables, si l’on 
démontre qu’un polygone quelconque étant inscrit 
dans l’une d’elles, on pourra toujours en inscrire un 
égal dans l’autre. 

Cette dernière proposition sera démontrée si l’on 
prouve que dans chaque courbe les cordes corres- 
pondantes aux mêmes cercles de la surface sont 
égales. 

Soient d et e les centres de deux cercles au' , b b' 
de la surface, et a,b,a',b' les points des sections qui 
correspondent à ces cercles. 

Menant dans chaque plan méridien les rayons da, 
da! , eb, eb', les trapèzes abde, a'b’de seront égaux 
comme ayant de commun; da—d a’ ; cb — eb’-, et 
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les angles adc,bed , a de, b' ed droits : donc les côtes 
ab, a'b' sont égaux , et par suite les courbes abc, 
a'b'c' égales et superposables. 

Corollaire 1 . Toutes les tangentes menées aux dif- 
férentes sections méridiennes par les points corres- 
pondants à un même cercle de la surface, passeront 
par un même point de l’axe de cette surface; car 
chacune de ces tangentes a f fera avec les rayons ad, 
a'd des angles égaux ; d’où il suit que les triangles 
adfa'df devront être égaux. 

Corollaire II. Par la même raison toutes les nor- 
males menées aux différentes sections méridiennes 
par les points correspondants à un même cercle de 
la surface passeront par un même point de l’axe de 
cette surface. 

î. - -_w- 

THÉORÈME X'. 

La normale à une quelconque des sections 
méridiennes , est aussi normale à la surface de 
révolution. 

r>g. 14. Soit AB l’axe de la surface; ABX le plan méri- 
dien coupant ; a b la courbe d’intersection ; b f la 
tangente, et bc la normale au point b à cette même 
courbe; bd le cercle de la surface qui passe par le 
point b; br le rayon de ce cercle; et be la tangente 
au point b à ce cercle. 

Le plan du cercle rbe est perpendiculaire à l’axe 
AB, et par suite au plan méridien ABX. 

La tangente eb est comprise dans ce plan ebr; de 
plus elle est perpendiculaire au rayon br; donc elle 
est perpendiculaire au plan méridien , et par suite à 
la normale bc. « 

Cette normale bc est à-la-fois perpendiculaire à la 
tangente bfe t à celle be; elle sera donc perpendU 
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culaire au plan tangent à la surface au point b, et 
par suite normale à cette surface. 

Corollaire I. La normale à la surface de révolution 
est en même temps normale à la section méridienne 
qui passe par son pied; car, s’il en était autrement, il 
pourrait y avoir en un même point deux normales 
à la surface, c’est-à-dire deux perpendiculaires au 
même plan tangent, ce qui est absurde. 

Corollaire 11. Toutes les normales quelconques à 
une surface de révolution passent par son axe. 

Une quelconque de ces normales est aussi normale 
à la section méridienne qui passe par son pied; elle 
sera donc comprise dans le plan de cette section, et 
passera par l’axe de la surface. 

Corollaire 111. Toutes les normales à la surface de 
révolution , suivant un même cercle de cette surface, 
passeront par un même point de l'axe. 

Car cette propriété a lieu pour toutes les normales 
aux sections méridiennes, et ces normales le sont en 
même temps à la surface. 

THÉORÈME XI. 

La courbe d’ intersection d’un plan gauche 
par un plan parallèle à ses directrices , est une 
droite. 

Soit ABC, A"B"C" les directrices du plan gauche Fig. i 5 . 
donné; AA'A", BB'B", CC'C" trois génératrices de 
ce plan gauche ; et A'<z'C' le plan coupant donné. 

Par la génératrice CC'C' et la directrice A"B*C 
on mène un plan CaA”C*; les trois points A',B,'C', 
étant ceux où le plan coupant rencontre les trois gé- 
nératrices du plan gauche, il faut démontrer que ces 
trois points sont en ligne droite. 

Par A 1 ' on mène la droite A "a 1 a parallèle à la gé- 
nératrice CC’C 1 '; par C on mène la droite C b a pa- 
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rallèle à la directrice C'B'A" ; on joint A a ; par les 
points B, B', A', on mène à A a les parallèles B b, R' b', 
AV; on joint B "b'b par une droite; 

Les droites A "a'a, R'b'b, C'C'C étant parallèles 
entre elles de même que celles C ab, C VA’, C''A’B", 
on a ab— a'b' ;«C=a'C';«a = AA'; \."a'—R"b'\ or, 
ces égalités et les triangles semblables A' A’VetAA’’ a , 
B'B'V et BB'A donnent 



A a 

ÂV 



B b 

BV’ 



ou bien 



A a 
B ~b~ 



AV 

Wb'. 



Donc les trois points A',B',C' sont en ligne droite. 



Corollaire. Il suit de là que tout plan gauche peut 
avoir deux générations par des lignes droites; l’une 
parallèlement au plan de parallélisme, et l’autre pa- 
rallèlement au plan des directrices. 
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APPLICATIONS. 



APPLICATION PREMIÈRE. 

Une génératrice et la directrice d’un cylindre 
étant données , construire la courbe d'intersec- 
tion de ce cylindre avec chacun des plans de 
projection. 

Pour construire la courbe d’intersection avec le 
plan horizontal : 

On prend un point sur la directrice ; par ce point 
on mène une parallèle à la génératrice donnée. 

On construit le point où cette parallèle rencontre? 
le plan horizontal ; il sera un des points de la courbe 
cherchée. 

Cette parallèle passant par un point de la directrice 
donnée et étant parallèle à la génératrice donnée , sera 
elle-même une génératrice du cylindre, et lui appartiendra 
entièrement ; donc le point où elle rencontre le plan hori- 
zontal appartiendra en même temps à ce plan et au cy- 
lindre donné. 

/ 

Cette courbe se nomme Base du cylindre. 

La construction analogue aura lieu pour construire 
la courbe d’intersection du cylindre donné avec le 
plan vertical. 




« 
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APPLICATION II. 

Un point étant donné sur un cylindre dont 
la base et une génératrice sont données, mener 
par ce point un plan tangent au cylindre. 

Par le point donné on mène une parallèle à la 
génératrice donnée ; elle sera une des génératrices du 
cylindre. 

Par le point où cette génératrice rencontre la base 
du cylindre, on mène une tangente à cette base. 

Cette tangente appartiendra au plan tangent cherché , 
puisqu’il doit être tangent dans tous les points de la gé- 
nératrice qu’il contient. 

Par cette tangente et la génératrice qui passe par 
le point donné , on fait passer un plan ; il sera le plan 
tangent cherché. 

Ce plan passera par deux tangentes en un même point 
au cylindre ; il lui sera donc tangent. 

APPLICATION III. 

Un point étant donné sur un cylindre dont 
la base et une génératrice sont données , mener 
par ce point une normale au cylindre. 

Par le point donné on mène un plan tangent au 
cylindre donné ( Appl. II). 

Par ce même point on élève une perpendiculaire 
au plan tangent ; elle sera la normale cherchée. 



* 
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APPLICATION IV. 

Par un point donné dans l'espace, mener un 
plan tangent à un cylindre dont la base et une 
génératrice sont données. 

Par le point donné on mène une parallèle à la gé- 
nératrice donnée ; on construit le point où cette droite 
rencontre le plan horizontal. 

Celte droite appartiendra au plan tangent cherché , puis- 
que ce plan doit contenir une des génératrices du cylindre 
donné. 

Par ce point on mène une tangente à la base du 
cylindre. 

Cette ligne étant tangente au cylindre, et passant par 
une des droites du plan tangent cherché, appartiendra à 
ce plan. 

Par cette tangente et la droite menée par le point 
donné parallèlement aux génératrices du cylindre, 
on lait passer un plan ; il sera le plan tangent cherché. 

Ce plan passe par une tangente au cylindre et par une 
droite parallèle aux génératrices de ce cylindre ; il con- 
tiendra donc la génératrice du point de contact de la tan- 
gente à la base, et par conséquent sera tangent suivant 
celte génératrice. 

Nota. Si par le point d’intersection du plan horizontal avec 
la droite menée parallèlement aux génératrices du cylindre par 
le point donné , on peut mener plusieurs tangentes à la base du 
cylindre , on opérera pour chacune d'elles comme il a été dit ; 
on aura autant de plans tangents qui satisferont à la question. 
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APPLICATION V. 

Mener par un point donné une normale à 
un cylindre dont la base et une génératrice 
sont données. 

Pour résoudre ce problème, on construit la courbe 
formée par les pieds des perpendiculaires abaissées du 
point donné sur les différents plans tangents au cy- 
lindre. Pour construire cette courbe : 

On mène par une génératrice prise à volonté un 
plan tangent au cylindre ( Appl. II). 

Du point donné on abaisse une perpendiculaire sur 
ce plan ; on construit le pied de cette perpendi- 
culaire, il sera un des points de la courbe cherchée. 

On répétera cette construction autant de fois qu’on 
voudra obtenir de points de la courbe cherchée. 

Cette courbe étant trouvée , on la prend pour di- 
rectrice d’un second cylindre dont les génératrices 
seront parallèles à celles du cylindre donné; on con- 
struit la base de ce cylindre (Appl. I). 

Par le point où cette base rencontre celle du cy- 
lindre donné, on mène la génératrice commune; elle 
rencontrera la courbe directrice du second cylindre 
en un point. 

Par ce point et le point donné menant une droite, * 
elle sera la normale cherchée. 

Ce point de rencontre étant sur la courbe formée par 
les pieds des perpendiculaires et sur la surface du cylindre 
donné, le plan tangent mené en ce point au cylindre donné 
sera perpendiculaire à la droite trouvée; cette ligne sera 
donc normale au cylindre , et de plus passera par le poin( 
donné. 

• 

Nota. Si la base du second cylindre rencontre* en plusieurs 
points celle du cylindre donné, on opérera pour chacun de ce* 
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points comme il a été dit; on obtiendra autant de normales qui 
satisferont ^^question. 

APPLICATION VI. 

Mener parallèlement à une droite donnée un 
plan tangent à un cylindre dont la base et une 
génératrice sont données. 

Par un point pris arbitrairement sur la droite don- 
née, on mène une parallèle aux génératrices du cy- 
lindre. 

Par ces deux droites on fait passer un plan. 

On mène à la base du cylindre une tangente pa- 
rallèle à la trace horizontale de ce plan ; elle sera la 
trace horizontale du plan tangent cherché. 

Le plan cherché devant être parallèle à la droite donnée, 
et contenir une génératrice du cylindre donné, sera paral- 
lèle au plan mené par la droite donnée, parallèlement aux 
génératrices du cylindre donné; les traces de ces plans 
seront donc parallèles; et, de plus, celte horizontale du 
plan tangent doit être tangente à la base du cylindre donné. 

Par le point oit cette trace horizontale rencontre 
l’axe de projection , on mène dans le plan vertical 
une parallèle à la trace verticale du plan précédem- 
ment mené par la droite donnée : cette droite sera 
la trace verticale du plan tangent cherché. 

' vj t 9 ^ < • 

Nota. Si l’on peut mener à la base du cylindre donné plu- 
sieurs tangentes parallèles à la trace horizontale du plan mené 
par la droite donnée parallèlement aux génératrices du cylindre 
donné , on opérera pour chacune de ces tangentes comme il a 
été dit; on obtiendra autant de plans tangents qui satisferont a 
la question. 
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APPLICATION V 






Mener parallèletn'eht à un plan-donné , une 
normale à un cylindre dont la base et * une 
génératrice sont données. 

Par un point pris arbitrairement dans l’espace, on 
mène une perpendiculaire au plan donné. 

On mène parallèlement à cette droite un plan tan- 
gent au cylindre ( Appl. VI). 

Par un des points de la génératrice de contact de 
ce plan tangent, on élève une normale au cylindre 
( Appl. III ). Elle sera la normale cherchée. 



•v 

Cette normale étant perpendiculaire au plan tangent , 
sera perpendiculaire à la droite parallèlement à laquelle 
ce plan tangent a été mené , et par suite sera parallèle au 
plan donné. 

Nota. Par tous les points de la génératrice de tangence du plan 
tangent , on peut élever une normale ; elle satisfera à la ques- 
tion : donc toutes les droites normales qui composent le plan 
normal mené suivant cette génératrice satisfont à la question. 

APPLICATION VIII. 

La directrice et le sommet d’un cône étant 
donnés, construire la courbe ' d intersection de 
ce cône avec chacun des plans de projection. 

Pour construire la courbe d’intersection avec le 
plan horizontal : 

Par un point pris sur la directrice et le sommet du 
cône , on mène une droite ; on construit le point 
d’intersection de cette droite avec le plan horizontal ; 
ce point appartiendra à la courbe cherchée. 

m * > 

* £ T 

‘ * 
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Cette droite passant par le sommet et la directrice don- 
nés, sera une des génératrices du cône; et le point d’inter- 
section de cëfte génératrice avec le plan horizontal appar- 
tiendra au cône et au plan horizontal. 



Répétant cette construction pour autant de points 
de la directrice que l’on voudra, on obtiendra un 
meme nombre de points de la courbe cherchée. 

Cette courbe se nomme base du cône. 

La construction analogue aura lieu pour construire 
la courbe d’intersection du cône donné avec le plan 
vertical. 



application ix. 



L/n point étant donné sur un cône dont la 
base et le sommet sont donnés , mener par ce 
point un plan tangent à ce cône. 

1 ar le point donné et le sommet du cône, on 
mène la génératrice. 

Parle point où cette génératrice rencontre la base 
du cône donné, on mène une tangente à cette base. 

Cette tangente appartiendra au plan tangent cherché, 
puisqu’il doit être tangent dans tous les points de la géné- 
ratrice de contact. 



Par cette tangente et la génératrice du point donné, 
on lait passer un plan ; il sera le plan tangent cherché. 

Ce plan passera par deux tangentes en un point au 
cône ; il lui sera donc tangent. 
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APPLICATION X. 

Par un point donné sur un cône dont la base 
et le sommet sont donnés , mener une normale 
à ce cône. 

Par le point donné, on mène un plan tangent au 
cône donné (Appl. IX). 

Par ce même point on élève une perpendiculaire 
à ce plan ; elle sera la normale cherchée. 

APPLICATION XL 

Par un point donné dans l’espace, mener 
un plan tangent à un cône dont la base et le 
sommet sont donnés. 

Par le point donné et le sommet du cône on mène 
une droite. 

' ’ ‘ 

Cette droite appartiendra au plan tangent cherché , puis- 
que ce plan doit passer par le point donné, et de plus 
contenir une des génératrices du cône donné. 

On oonstruit le point où cette droite rencontre le 
plan horizontal ; par ce point on mène une tangente 
à la base du cône. 

Cette ligne étant tangente au cône et passant par une 
des droites du plan tangent cherché , appartiendra à ce 
plan. 

Par cette tangente, et la droite menée par le point 
donné et le sommet du cône , on fait passer un plan ; 
il sera le plan tangent cherché. 

Ce plan passe par une tangente au cône , et par le som- 
met de ce cône ; il contiendra donc la génératrice du point 
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de contact de la tangente à la base , et par conséquent sera 
tangent suivant cette génératrice. 

Nota. Si par le point d’intersection du plan horizontal avec la 
droite menée par le point donné et le sommet du cône , on peut 
mener plusieurs tangentes à la base du cône , on opérera pour 
chacune d’elles comme il a été dit , on obtiendra autant de plans 
tangents qui satisferont i la question. 

APPLICATION XII. 

Mener par un point donné une normale à 
un cône dont la base et le sommet sont donnés. 

Pour résoudre ce problème, on construit la courbe! 
formée par les pieds des perpendiculaires, abaissées 
du point donné sur les différents plans tangents au 
cône. Pour construire cette courbe : 

On mène par une génératrice prise à volonté un 
plan tangent au cône. 

Du point donné on abaisse une perpendiculaire sur 
ce plan ; on construit le pied de cette perpendicu- 
laire,* il sera un des points de la courbe cherchée. 

On répétera cette construction autant de fois qu’on 
voudra obtenir de points de la courbe cherchée. 

Cette courbe étant construite, on la prend pour 
directrice d’un second cône dont le sommet sera le 
même que celui du cône donné; on construit la base 
de ce cône (Appl. VIII). 

Par le point où cette base rencontre celle du cône 
donné , on mène la génératrice commune ; elle ren- 
contrera la directrice du second cône en un point; 
par ce point et le point donné, menant une droite, 
elle sera la normale cherchée. 

Ce point de rencontre étant , sur la courbe formée par 
les pieds des perpendiculaires, et sur la surface du cône 
donné, le plan tangent mené en ce point au cône donné 

4 - 
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sera perpendiculaire à la ligne trouvée; cette ligne sera 

donc normale au cône et de plus passera par le point donné. 

Nota. Si la base du second cône rencontre en plusieurs points 
celle du cône donné, on opérera pour chacun de ces points 
comme il a été dit; on obtiendra autant de normales qui satis- 
feront à la question. 

APPLICATION XIII. 

Mener parallèlement, à une droite donnée , 
un plan tangent à un cône dont la base et le 
sommet sont donnés. 

Par le sommet du cône donné , on mène une pa- 
rallèle à la droite donnée. 

Par un point pris sur cette droite, on mène un 
plan tangent au cône ( Appl. XI). Ge plan sera celui 
cherché. 

Ce plan étant tangent au cône passera par le sommet de 
ce cône, et étant mené par un point de la droite qui , pas- 
sant par le sommet du cône donné , est parallèle à la droite 
donnée , il contiendra cette droite ; il sera donc parallèle 
à la droite donnée. 

S 

APPLICATION XIV. 

Mener parallèlement à un plan donné une 
normale à un cône dont la base et le sommet 
sont donnés. 

Par le sommet du cône donné, on mène une per- 
pendiculaire au plan donné. 

Par un point pris sur cette perpendiculaire , on 
mène un plan tangent au cône donné (Appl. XI). 

Ce plan tangent passant par une perpendiculaire au 
plan donné , sera perpendiculaire à ce plan. 
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Par un des points de la génératrice de contact de 
ce plan , on élève une normale au cône donné ; elle 
sera la normale cherchée. 

Cette droite étant perpendiculaire au plan tangent, qui 
lui-même est perpendiculaire au plan donné, sera paral- 
lèle au plan donné. 

• .1 . 

Nota. Par tous les points de la génératrice de contact , élevant 
au cône donné des normales, elles satisferont b la question; d’où 
il suit que tontes les normales composant le plan normal mené 
suivant la génératrice de contact , satisferont à la question. 

APPLICATION XY. . 

La génératrice et V axe tl une surface de ré- 
volution étant donnés , construire la courbe d'in- 
tersection de cette surface avec son plan méridien 
parallèle au plan vertical. 

Nota. On suppose toujours l’axe de la surface perpendiculaire 
au plan horizontal ; s’il n'en était point ainsi , on. pourrait tou- 
jours ramener la question b ce cas, en employant deux plans 
de rabattement, l’un parallèle b l’axe de la surface et qui serait 
pris pour plan vertical ; le second perpendiculaire à ce même 
axe , et qui serait pris pour plan horizontal. 

Par un point pris sur la génératrice , on mène un 
plan perpendiculaire à l’axe de la surface. 

On construit la ligne d’intersection de ce plan avec 
le plan donné, et le point d’intersection de cette ligne 
avec l’axe de la surface. 

On construit la véritable longueur de la droite qui 
unit ce point avec celui pris sur la génératrice. 

On porte, à partir de l’axe, cette longueur sur la 
droite d’intersection du plan donné avec le plan mené 
par le point pris sur la génératrice; le point déter- 
miné par l’extrémité de cette longueur sera un de 
ceux de la courbe cherchée. 
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Le point pris sur la génératrice décrira dans le mouve- 
ment de cette courbe un cercle qui sera situé dans le plan 
mené par ce point perpendiculairement à l’axe, et qui aura 
son centre sur cet axe ; donc le point d’intersection de ce 
cercle avec le plan donné sera également distant de l’axe 
que le point pris sur la génératrice , et de plus se trou- 
vera sur la ligne d'intersection du plan donné avec le 
plan mené perpendiculairement à l’axe par le point pris 
sur la génératrice. 

Répétant cette construction pour autant de points 
de la génératrice donnée qu’on le voudra , on obtien- 
dra un même nombre de points de la courbe cherchée. 

Cette •courbe se nomme génératrice plane de la 
surface donnée. 

APPLICATION XVI. 

Par un point donné sur une surface de révo- 
lution dont l’axe et la génératrice plane sont 
donnés y mener un plan tangent à cette surface. 

Par le point donné et l’axe de la surface, on mène 
un plan méridien. 

Par le point donné on mène une perpendiculaire 
à ce plan ; elle appartiendra au plan tangent cherché. 

Cette ligne passant par un point de la surface, et étant 
perpendiculaire au plan méridien qui passe par ce point , 
sera tangente au cercle de la surface qui passe par ce 
point ; elle sera donc tangente en ce point à la surface, et 
dès-lors appartiendra au plan tangent cherché. 

Pour obtenir une seconde droite du plan tangent, 
on rabat le plan méridien mené par le point donné 
sur le plan de la génératrice plane ; dans ce rabatte- 
ment , le point donné se trouve rabattu sur la géné- 
ratrice plane. 
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Par ce point rabattu, on mène une tangente à la 
génératrice plane ; par le point où cette tangente ren- 
contre l’axe de la surface et par le point donné me- 
nant une droite, elle appartiendra au plan tangent 
cherché. 

Toutes les sections faites dans la surface donnée par les 
plans méridiens, étant des courbes égales, cette droite sera 
tangente au point donné, à la section du plan méridien 
mené par ce point; elle sera donc au' point donné tan- 
gente à la surface et dès-lors appartiendra au plan tangent 
cherché. 

Par cette dernière droite et celle appartenant au 
plan tangent , précédemment trouvée, on fait passer 
un plan ; il sera le plan tangent cherché. 

Car il passera par deux droites tangentes au point donné 
à la surface donnée. 

APPLICATION XVII. 

Par un point donné sur une surface de révo- 
lution dont l’axe et la génératrice plane sont 
donnés , mener une normale à cette surface. 

Par le point donné on mène un plan méridien ; on 
rabat ce plan et le point donné sur le plan de la gé- 
nératrice plane. ^ 

Par ce point rabattu on medl une normale à la 
génératrice plane. 

Cette droite sera normale à la surface. 

Par le point où cette normale rencontre l’axe de 
la surface, et par le point donné , on mène une droite ; 
elle sera la normale cherchée. 
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Celte droite passant par le même point de l'axe que la 
normale à la génératrice plaide, a son pied situé sur le 
cercle que décrit le pied de cette première normale; elle 
sera donc au point donné normale à la surface donnée. 

Nota . Cette construction peut servir à résoudre l’Applica- 
tion XVI, en menant par le point donné une normale à la sur- 
face de révolution ; -et par ce même point un plan perpendicu- 
laire à cette normale; ce plan sera le plan tangent cherché. 

APPLICATION XVIII. 

Mener parallèlement à une droite donnée , un 
cylindre enveloppe à une surface de révolution 
dont la génératrice plane et l'axe sont donnés. 

Par un point pris arbitrairement sur la génératrice 
plane, on mène une tangente à cette génératrice. 

Par le point d'intersection de cette tangente avec 
l’axe et le cercle que décrirait le point pris sur la 
génératrice plane dans le mouvement de cette géné- 
ratrice , on mène un cône ; prenant le plan de ce 
cercle pour plan horizontal, la base du cône sera ce » 
cercle lui-même. 

On mène à ce cône un plan tangent parallèle à la 
droite donnée ( Appl. XIII ) ; on n’en construit que 
la trace horizontale; le point de tangence de cette 
trace avec la base du cône est le point où le plan 
tangent au cône le sera à la surface. 

e 

Ce cône sera, suivant sa base, enveloppe à la surface 
donnée , et le plan tangent au cône sera tangent à la sur- 
face , au point où il touchera la base du cône. 

Par ce point menant une parallèle à la droite 
donnée , elle sera une des génératrices du cylindre 
cherché. 
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Cette droite est parallèle à la droite donnée-, et, passant 
par le point de tangence elle sera entièrement comprise 
dans le plan tangent, et par suite, tangente à la surface 
donnée. ' . 

Répétant pour autant de points de la génératrice 
plane qu’on le voudra la meme construction , on ob- 
tiendra autant de génératrices du cylindre cherché et 
et de points de sa courbe de contact. 

APPLICATION XIX. 



Par un point donné dans l’espace , mener un 
cône enveloppe à une surface de révolution dont 
la génératrice plane et V axe sont donnés. 

Par un point pris à volonté sur la génératrice plane, 
on lui mène une tangente. Par le point d’intersection 
de cette tangente avec l’axe de la surface et le cercle 
que décrirait le point pris sur la génératrice plane 
dans le mouvement de cette génératrice, orr mène 
un cône ; prenant pour plan horizontal celui de ce 
cercle, il sera lui-même la base du cône. 

Par le point donné, on mène un plan tangent à ce 
cône ; on n’en construit que la trace horizontale ; le 
point où cette trace touche la base du cône est celui 
où le plan tangent au cône l’est à la surface donnée. 



Ce cône sera, suivant sa base, enveloppe à la surface 
donnée; et le plan tangent au cône le sera à la surface, 
au point où il touchera la base du cône. 



Par ce point et le point donné menant une droite, 
elle sera une des génératrices du cône cherché. 

Cette droite passant par deux points qui appartiennent 
au plan tangent, appartiendra à ce plan ; et , passant par 
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le point de tangence de ce plan avec la surface , elle sera 

tangente à cette surface donnée. 

Répétant cette construction pour autant de points 
de la génératrice plane qu’on le voudra, on obtiendra 
un même nombre de points de la courbe de tan- 
gence du cône cherché , avec la surface donnée , et 
un même nombre de génératrices de ce cône. 

APPLICATION XX. 

Mener par une droite donnée un plan tan- 
gent à une surface de révolution dont la géné- 
ratrice plane et l’axe sont donnés (a). 

PREMIÈRE SOLUTION. 

On mène à la surface donnée un cylindre enve- 
loppe, parallèle à la droite donnée (Appl. XVIII). 

Par un point de la droite donnée , on mène un 
plan tangent à ce cylindre (Appl. IV ) ; il sera le plan 
tangent cherché. 

Ce plan étant tangent au cylindre enveloppe le sera aussi 
à la surface donnée ; et , passant par un point de la droite 
donnée, il la contiendra toute entière, puisque cette droite 
est parallèle aux génératrices du cylindre enveloppe. 

DBCXIÈME SOLUTION. 

Par un point pris sur la droite donnée on mène 
un cône enveloppe à la surface donnée (Appl. XIX) . 
On construit la courbe de contact de ce cône avec 
la surface. 

Par un second point pris sur la droite donnée , on 
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mène un second cône enveloppe à la surface de ré- 
volution donnée; on construit la courbe de contact 
de ce cône avec la surface. 

Par le point où ces deux courbes se coupent, et par 
les sommets des cônes enveloppes , on mène à chacun 
d’eux leurs génératrices; par ces génératrices faisant 
passer un plan, il sera le plan tangent cherché. 

Ces deux génératrices étant tangentes en un même point 
à la surface donnée, le plan qui les contiendra sera tan- 
gent à cette surface ; et la droite donnée passant par ces 
deux génératrices , sera entièrement comprise dans le plan 
qu’elles déterminent. 

Nota. Si les courbes de contact se coupent en plusieurs points, 
ou opérera pour chacun d'eux, comme il a été dit; on trou- 
vera autant de plans qui satisferont à la question. 

. ‘ l 

APPLICATION XXI. 

Par un point donné dans V espace , mener une 
normale à une surface de révolution dont l'axe 
et la génératrice plane sont donnés. 

Par le point donné, on mène un plan méridien; 
on le rabat sur le plan de la génératrice plane. 

Par le point donné rabattu , on mène une normale 
à la génératrice plane. Par le point de rencontre de 
cette génératrice et le point donné , on mène une 
droite ; elle sera la normale cherchée. 

Car cette normale et celle à la génératrice plane sont 
génératrices d’un même cône droit, qui a même axe que 
la surface; et le cercle suivant lequel ce oône coupe la sur- 
face, est celui qui passe par le pied de la normale à la 
génératrice plane. 
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Pour avoir le point où cette normale rencontre la 
surface donnée , par le pied de la normale à la gé- 
nératrice plane, on mène un plan perpendiculaire à 
l’axe de la surface donnée ; on construit l’intersec- 
tion de ce plan avec la normale cherchée; elle sera 
le pied de cette normale. 



Nota. Si par le point donné rabattu , on peut mener plusieurs 
normales à la génératrice plane , on opérera pour chacune d’elles 
comme il a été dit ; on trouvera un même nombre de normales 
qui satisferont à la question. 

APPLICATION XXII. 

Mener parallèlement à une droite donnée une 
normale à une surface de révolution dont la 
génératrice plane et l’axe sont donnés. 

Par un point pris sur l’axe de la surface donnée, 
on mène une parallèle à la droite donnée ; on con- 
struit le plan méridien qui passe par ccs droites; on 
le rabat, ainsi que la droite qu’il contient, sur le 
plan de la génératrice plane. 

On mène à la génératrice plane une normale pa- 
rallèle à cette droite rabattue; et, par le point où 
cette normale rencontre l’axe de la surface , on mène 
une parallèle à la droite donnée ; elle sera la nor- 
male demandée. * 

Cette droite passe par le même point de l’axe et par le 
même cercle de la surface que la normale à la génératrice 
plane. _ 

Pour avoir le point où cette normale cherchée 
rencontre la surface donnée : 

Par le pied de la normale à la génératrice plane, 
on mène un plan perpendiculaire à l’axe de la sur- 
face donnée; on construit le point d’intersection de 
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ce plan avec la normale cherchée ; il sera le pied de - 
cette normale. 

Ce plan est celui du cercle de la surface suivant lequel 
la normale cherchée est normale à la surface donnée. 

Nota. Si parallèlement à la droite rabattue on peut mener plu- 
sieurs normales à la génératrice plane, on opérera pour chacune 
d’elles comme il a été dit; on trouvera un même nombre de 
normales qui satisferont à la question. , 

APPLICATION XXIII. 

Mener parallèlement à un plan donné , un 
plan tangent à une surface de révolution dont 
la génératrice plane et F axe sont donnés. 

Par un point pris sur l’axe de la surface donnée, 
on mène une droite perpendiculaire au plan donné. 

On mène parallèlement à cette droite une nor- 
male à la surface donnée (Appl. XXII); on con- 
struit le pied de cette normale. 

Par le pied de cette normale, on lui mène un 
plan perpendiculaire; il sera le plan tangent cherché. 

Ce plan sera tangent à la surface donnée, puisqu'il est 
perpendiculaire à la normale en son pied ; de plus ce plan 
et le plan donné étant perpendiculaires à une même droite, 
seront parallèles. 

APPLICATION XXIV. 

Étant donné un point sur une des directrices 
d'un cylindre gauche donné , construire la géné- 
ratrice qui passe par ce point. 

Nota. Dans les applications suivantes on supposera toujours le 
plan de parallélisme du cylindre gauche perpendiculaire au 
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plan horizontal ; s’il u’en était pas ainsi , on pourrait toujours 
ramener la question à ce ras en employant pour plan horizontal 
un plan de rabattement perpendiculaire au plan de parallélisme 
donné. 



Par le point donné, on mène un plan parallèle au 
plan de parallélisme donné. Par le point où ce plan 
rencontre la seconde directrice du cylindre gauche 
donné , on mène une droite ; elle sera 4a génératrice 
cherchée. , 

Cette droite étant dans un plan parallèle au plan de 
parallélisme donné , sera parallèle à ce plan , et de plus 
passera par les deux directrices du cylindre gauche donné. 

APPLICATION XXV. 

Un plan parallèle au plan vertical étant 
donné , construire sa courbe d’intersection avec 
un cylindre gauche donné. 

Par un point pris sur une des directrices du cy- 
lindre gauche donné , on mène la génératrice de ce 
cylindre gauche (Appl. XXIV). 

On construit le point d’intersection de cette géné- 
trice avec le plan donné , il sera un point de la courbe 
cherchée. . 

* 

Ce plan sera commun au plan et à la surface donnée. 

On répétera cette construction autant de fois qu’on 
voudra obtenir de points de la courbe cherchée. 

Cette courbe se nomme directrice plane du cy- 
lindre gauche ; deux de ces directrices et un plan de 
parallélisme déterminent un cylindre gauche. 



Digitized by Google 




LIVRE II. 



63 



APPLICATION XXVI. 

Étant donné un point sur un plan gauche , 
construire la génératrice transversale qui passe 
par ce point. 

On construit la génératrice d’intersection du p^an 
gauche avec son plan de parallélisme (4ppl- XXIV). 

Par le point donné, on mène un plan parallèle 
au plan des directrices du plan gauche donné. 

On .construit i° l'intersection de ce plan avec le 
plan de parallélisme ; a° le point de rencontre de 
cette intersection avec la génératrice du plan gauche 
contenue dans le plan de parallélisme. 

Par ce point et le point donné menant une droite, 
elle sera la génératrice transversale cherchée. 

Cette droite a deux points de commun avec le plan 
gauche donné , et de plus elle est située dans un plan pa- 
rallèle aux directrices de ce plan gauche. 

I 

APPLICATION XXVII. 

Étant donné un cylindre gaufke par ses deux 
directrices planes et son plan de parallélisme , 
lui mener un plan gauche tangent suivant une 
génératrice donnée. 

Par les deux points où la génératrice donnée ren- 
contre les directrices planes du cylindre gauche 
donné , on mène des tangentes à ces directrices ; 
elles seront les directrices du plan gauche cherché , 
et il aura même plan de parallélisme que le cylindre 
gauche donné. 
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APPLICATION XXVIII. 

Par un point donné sur un cylindre gauche 
dont les deux directrices planes et le plan de 
parallélisme sont donnés , lui mener un plan 
tangent. 

On mène par le point donné la génératrice du 
cylindre gauche donné (Appl. XXIV). 

On construit le plan gauche, tangent suivant cette 
génératrice au cylindre gâuche donné (Appl. XXVII). 

On construit la génératrice transversale et passant 
par le point donné, du plan gauche (Appl. XXVI); 
cette droite sera tangente au cylindre gauche donné. 

Car elle est comprise dans une surface tangente au point 
donné à la surface donnée. 

Par cette droite et la génératrice du point donné 
menant un plan , il sera le plan tangent cherché. 

Ce plan passera par deux droites tangentes en un même 
point au cvlindre^auche donné. 

APPLICATION XXIX. 

Par un point donné sur un cylindre gauche 
dont les deux directrices planes et le plan de » 
parallélisme sont donnés , lui mener une nor- 
male. 

Par le point donné on mène un plan tangent au 
cylindre gauche (Appl. XXVIII). 

Par le même point on élève une perpendiculaire 
au plan tangent; elle sera la normale cherchée. 
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APPLICATION XXX. 

Etant donne un plan passant par une géné- 
ratrice donnée d’un cylindre gauche donné, 
construire le point de tangence de ce plan avec 
le cylindre gauche. 

On construit le plan gauche tangent suivant la 
génératrice donnée au cylindre gauche donné (Annl 
XXVII). V n 

On construit la génératrice d’intersection du plan 
gauche avec son plan de parallélisme (Appl. XXIV). 

On construit l’intersection de cette génératrice 
avec le point donné; par ce point d’intersection, on 
tnène la génératrice transversale du plan gauche ; le 
point où cette génératrice rencontre celle du cylindre 
gauche donne, est le point de tangence cherché. 

Cette génératrice transversale ayant deux points de com- 
mun avec le plan donné est toute entière dans ce plan; ce 
plan passe donc, par deux droites tangentes, en un même 
point à la surface donnée; d'où il suit qu’il est en ce point 
tangent au cylindre gauche. 

APPLICATION XXXI. 

Par un point donné, mener un cône-enve- 
loppe à un cylindre gauche dont les deux di- 
/ ei.tnces planes et le plan de parallélisme sont 
donnés. 

Par un point pris arbitrairement sur une des di- 
rectrices planes de la surface donnée, on mène la 
génératrice de cette surface (Appl. XXIV). 

Par cette génératrice et le point donné on mène 
un plan, ■ 
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On construit le point de tangence de ce plan avec- 
la surface donnée (Appl. XXX). 

Par ce point de tangence et le point donné me- 
nant une droite, elle sera uqe des génératrices du 
cône cherché. 

Cette ligne ayant deux points de commun avec le plan 
tangent, sera entièrement comprise dans ce plan ; et pas- 
sant par le point de tangence , elle sera tangente an cy- 
lindre gauche donné. 

On répétera cette construction autant de fois qu’on 
voudra obtenir de génératrices du cône cherché et 
de points de sa courbe de contact. 

APPLICATION XXXII 

Par une droite donnée , mener un plan tan- 
gent à un cylindre gauche dont les deux direc- 
trices planes et le plan de parallélisme sont 
donnés. 

Par la droite donnée, on mène un plau perpen- 
diculaire au plan horizontal. 

On construit la courbe d’intersection de ce plan 
avec le cylindre gauche donné (Appl. XXV). On 
construit le point d’intersection de cette courbe avec « 
la droite donnée. 

« • * . . 

Cette courbe et la droite donnée étant dans le même 
plan se couperont; et leur point d’intersection est celui de 
la droite donnée avec la surface donnée. 

Par ce point d’intersection , on mène la génératrice 
du cylindre gauche donné (Appl. XXVI). 

Par cette génératrice et la droite donnée or tait 
passer un plan; il sera le plan tangent cherché. 
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Ce plan devant être tangent àn cylindre gauche donné 
devra contenir une des génératrices de ce cylindre gauche; 
et, comme il passe par la droite donnée, il ne pourra con- 
tenir que la génératrice qni passe par le point d’interséc- 
tion du.cylindre gauche avec la droite donnée. 

Pour construire le point de tangence de ce plan , 
voyez (Appl. XXX). 



Nota. Si la courbe d’intersection du cylindre gauche donné 
avec le plan perpendiculaire au plan vertical et mené par la 
droite donnée, rencontre en plusieurs points la droite donnée, 
on opérera pour chacun de ces points comme il a été dit ; on 
obtiendra un même nombre de plans tangents qui satisferont a 
la question. 

APPLICATION XXXIII. 

Par un point donné , mener une normale à 
un cylindre gauche dont les deux directrices 
planes et le plan de parallélisme sont donnés. 

Pour résoudre ce problème , il faut construire 
deux courbes.* 

i° Celle formée par les pieds de toutes les per- 
pendiculaires abaissées du point donné sur les dif- 
férentes génératrices du cylindre gauche donné ; 
pour construire cette courbe : 

Par un point pris sur une des directrices planes, 
on mène la génératrice correspondante. (Appl. XXIV). 

Par le point donné , on abaisse une perpendi- 
culaire sur cette génératrice ; on construit le pied de 
cette perpendiculaire ; il sera un des points de la 
courbe cherchée. 

On répétera cette construction autant de fois qu’on 
voudra obtenir de points de la courbe cherchée. 

a° La courbe formée par les pieds des perpendi- 
culaires abaissées du point donné sur les différents 

5 . 
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plans tangents au cylindre gauche donné, suivant la 
première courbe cherchée ; pour construire cette 
seconde courbe : 

Par un point pris sur la première courbe, on mène 
un plan tangent au cylindre gauche (Appl. XXVIII).' 

Par le point donné on abaisse une perpendiculaire 
sur ce plan; on construit le pied de cette perpendi- 
culaire ; il sera un des points de la seconde courbe 
cherchée. 

On répétera cette construction autant de fois qu’on 
voudra obtenir de points de la courbe cherchée. 

Pour construire la normale cherchée : par le point 
d’intersection des deux courbes ci-dessus construites, 
et le point donné, on mène une droite; elle sera la 
normale cherchée. 

Cette droite sera , au point où elle rencontre la surface 
donnée, perpendiculaire au plan tangent en ce point à 
cette surface. 

Nota. Si les deux courbes ci-dessus construites se rencontrent 
en plusieurs points , on opérera pour chacun d’eux comme il 
a été dit; on obtiendra un même nombre de normales qui satis- 
feront à la question. 

APPLICATION XXXIV. 

Mener parallèlement à une droite donnée un 
cylindre-enveloppe à un cylindre gauche dont 
les deux directrices planes et le plan de paral- 
lélisme sont donnés. 

Par un point pris sur une des directrices planes 
du cylindre gauche donné, on mène la génératrice 
correspondante (Appl. XXIV). 

- Par cette génératrice, on mène un plan parallèle 
à la droite donnée; on construit le point de tan- 



» 



i Digitized by Google 



I. IVRE II. gp 

gence de ce plan avec le cylindre gauche donné 
(Appl. XXX). 

Par ce point de tangence , on mène une droite 
parallèle à la droite donnée ; elle sera une des géné- 
.trices du cylindre-enveloppe cherché. 

Le plan tangent étant parallèle à la droite donnée con- 
tiendra entièrement la droite ci-dessus trouvée ; et de plus 
cette droite passant parle point de tangence du plan, sera 
elle-meme tangente au cylindre gauche donné. 

On répétera cette construction autant de fois qu’on 
voudra obtenir de points de la courbe de contact 
du cylindre-enveloppe avec le cylindre gauche donné 
et de génératrices du cylindre-enveloppe cherché. 

APPLICATION XXXV. 

Mener parallèlement à un plan donné un 
plan tangent à un cylindre gauche dont les 
deux directrices planes et le plan de parallé- 
lisme sont donnés. 

• 

On mène parallèlement à la trace verticale du 
plan donné un cylindre - enveloppe au cylindre 
gauche donné (Appl. XXXIV ) ; on construit la 
courbe de contact. 

On mène parallèlement à la trace horizontale du 
plan donné un cylindre-enveloppe au cylindre gauche 
donné; on construit la courbe de contact. 

Par le point où ces deux courbes de contact se 
rencontrent, on mène la génératrice de chaque cy- 
lindre ; on fait passer un plan par ces deux généra- 
trices; il sera le plan tangent cherché. 



Ce plan sera tangent au cylindre gauche donné, puis- 
qu’il passe par deux tangentes en un même point à cette 
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surface; il sera parallèle au plan donné, puisqu’il passa 
par deux droites parallèles à ce plan. 

Nota. Si les deux courbes de contact se cpupent en plusieurs 
points , on opérera pour chacun d'eux comme il a été dit ; on 
obtiendra un même nombre de plans tangents qui satisferont 
à la question. 

APPLICATION XXXVI. 

Mener parallèlement à une droite donnée 
une normale à un cylindre gauche dont les 
deux directrices planes et le plan de parallé- 
lisme sont donnés . 

Par un point pris à volonté , on mène un plan per- 
pendiculaire à la droite donnée. 

On mène parallèlement à ce plan , un plan tangent 
au cylindre gauche donné (Appl. XXXV). 

Par le point de tangence de ce plan on lui élève 
ême perpendiculaire ; elle sera la normale cherchée. 

Cette droite sera au point où elle rencontre le cylindre 
gauche donné, perpendiculaire au plan tangent à ce cylin- 
dre gauche ; et de plus étant avec la droite donnée, per- 
pendiculaire à un même plan, elles seront parallèles. 
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NOTES 

DU DEUXIÈME LIVRE. 



(0 Cet axiome peut »e démontrer analytiquement de la 
manière suivante : 

Soit les équations finies et différentielles d’une surface 
quelconque : 

•=♦ (*,)*«(*!) dx+ (^dj 

/ dz\ 

et \ïîÿ) re P r ^ sentant * es coefficients différentiels 

pris dans la proposée par rapport aux variables x puis y. 

Une tangente à une surface est la tangente à une courbe 
tracée sur cette surface : soit donc y=. F (x) l’équation 
du cylindre qui coupe la surface donnée suivant une courbe 
quelconque ; l’équation différentielle de ce cylindre sera 
dyz=.qd x. 

x ' , y' , z' étant les coordonnées d’un point de la courbe 
donnée par l’intersection des deux surfaces ci-dessus énon- 
cées, les équations de la tangente à cette courbe en ee 
point seront de la forme 

z — z' = A(x — a/) y — y' — B (x — x') 

et leurs différentielles seront 

dz —K d *— R 

dï ' 71- — 

Cette droite ainsi que les deux surfaces coupantes, pas- 
sant par le point donné, leurs équations différentielles 
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auront lieu pour les coordonnées de ce point : ou aura 

donc 



dz - (jp) dx ' + C77) d S>' dy=q'd X '; ÿ- T , =A; 




Pour obtenir dans la première de ces équations la dif- 
férentielle de z' par rapport a x' pour la courbe consi- 
dérée , il faut , au lieu de dy , mettre sa valeur prise dans 
l’équation du cylindre ; cette équation deviendra par cette 
substitution 




Pour qu’au point donné la droite soit tangente à la 
courbe donnée et par suite à la surface donnée, il faut 
que les coefficients différentiels , pris par rapport au point 
donné et aux mêmes variables , soient égaux dans la courbe 
et dans la droite : posant ces égalités, il vient 




D’où il suit que les équations de la tangente seront pour 
toute cette courbe de la forme 



S— Z'=j (^)+(Jp) y—x'). 



Dans cette équation , les valeurs x',y, z' sont celles qui, 
variant, font, sur la même courbe, passer d’un point à 
un autre; et pour un même point {x'y'd), les valeurs q' sont 
celles qui font passer d’une courbe à une autre ; donc éli- 
minant entre ces deux équations la quantité q', la relation 
qu’on obtiendra entre .r, y et z sera celle qui aura lieu pour 
toutes les tangentes au point ( x'y'z' ) , quelle que soit la 
courbe; effectuant cette élimination, il vient ! 
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z - z '= (jn) («')+ (^)Cr-y)- 

Équation d’un plan qui passe par le point donné , et qui 
étant le lieu de toutes les tangentes en ce point à cette sur- 
face, prend le nom de plan tangent. 



(a) Dans le cas où la surface de révolution devient une 
sphère, la construction indiquée pour les surfaces de révo- 
lution peut, avec avantage, être remplacée par la suivante, 
qui s’opère sans l’emploi des courbes. 

* 

Par le centre de la sphère , on mène un plan per- 
pendiculaire à la droite donnée; on construit son 
point d’intersection avec cette droite. 

Ce plan passant par le centre de la sphère , la cou- 
pera suivant un grand cercle. 

On rabat sur un des plans de projection et autour 
de la trace, sur ce plan, du plan donné, i“ le plan 
donné; 2 ° son cercle d’intersection avec la sphère; 
3° son point d’intersection avec; la droite donnée. 

Par ce point d’intersection rabattu, on mène une 
tangente au grand cercle rabattu. 

On relève le point de tangence dans sa véritable 
position ; par ce point et celui trouvé sur la droite 
donnée, on mène une droite. 

Cette droite sera la tangente au grand cercle de 
section dans sa véritable position. 

Par cette droite et celle donnée, menant un plan , 
il sera le plan tangent cherché. 

Si l’on conçoit le rayon de la sphère qui passe par le 
point de tangence, relevé; x° ce rayon sera perpendi- 
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culaire à la tangente ci-dessus menée; a° étant dans un 
plan perpendiculaire à la droite donné, il sera lui-même 
perpendiculaire à cette droite; il sera donc perpendiculaire 
au plan qui passe par ces deux droites , et par suite ce plan 
sera tangent à la sphère. 



Nota. Comme par le point rabattu on pent toujours mener 
deux tangentes au cercle rabattu , on opérera pour le second 
point, comme il a été dit pour le premier; on obtiendra un 
second plan tangent qui satisfera 1 la question. 
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LIVRE III. 

Des intersections de surfaces et des tan- 
gentes a ces intersections. 




APPLICATION PREMIÈRE. 

Étant donné une courbe par l'intersection de 
deux surfaces données , par un point pris sur 
cette courbe lui mener une tangente. 

Par le point donné, on mène à chacune des sur- 
faces données un plan tangent ; on construit la droite 
d’intersection de ces deux plans ; elle sera la tangente 
cherchée. 



La tangente cherchée étant tangente à une courbe com- 
mune aux deux surfaces, sera au même point tangente à 
ces deux surfaces, et devra être contenue dans chacun des 
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plans tangents, en ce point, à ces surfaces; elle sera donc 

déterminée par leur commune intersection. 




Étant donné une courbe par l’intersection de 
deux surfaces données , mener par un point 
donné une tangente à cette courbe. 

Par le point donné, on mène à chacune des sur- 
faces données un cône-enveloppe; on construit sur 
chaque surface sa courbe de contact. 

Par le point commun à ces deux courbes et à la 
courbe donnée, menant une droite, elle sera la tan- 
gente cherchée. 

Cette droite passant par le point donné et par les deux 
courbes de contact , sera une génératrice commune aux 
deux cônes; et de plus passant par un point qui appar- 
tient en même temps à la courbe donnée et aux deux 
courbes de contact, elle sera en ce point tangente aux 
deux surfaces données, et par conséquent tangente à la 
courbe donnée. 

Nota. Si les deux courbes de contact se coupaient sur la courbe 
donnée en plusieurs points , on opérerait pour chacun d’eux 
comme il a été dit ; on trouvera autant de tangentes qui satisfe- 
ront à la question. 

APPLICATION III. 

Étant donné une courbe , par l’intersection 
de deux surfaces données, mener à cette courbe 
une tangente parallèle à une droite donnée. 

On mène à chaque surface donnée un cylindre- 
enveloppe parallèle à la droite donnée; on construit 
la courbe de contact de chacun de ces cylindres. 

Par le point commun à la courbe donnée et à 
chacune des deux courbes de contact, on mène une 
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parallèle à la droite donnée; elle sera la tangente 
cherchée. 

Cette droite étant parallèle à la droite donnée et passant 
par les deux courbes de contact, sera une génératrice com- 
mune aux deux cylindres-enveloppes ; et de plus , passant 
par un point qui appartient en même temps à la courbe 
donnée et à chacune des courbes de contact , elle sera en 
ce point tangente aux deux surfaces données , et par suite 
à la courbe donnée. 

Nota. Si les deux courbes de contact se coupent sur la courbe 
donnée en plusieurs points , on opérer* pour chacun d’eux 
comme il a été dit; on trouvera un même nombre de t|ngentes 
qui satisferont à la question . 

APPLICATION IY. 

Un cylindre étant donné par sa base et une 
génératrice, construire son intersection avec une 
droite donnée. 

Par la droite donnée, on mène un plan parallèle 
aux génératrices du cylindre donné. 

Par le point où la trace horizontale de ce plan 
rencontre la base du cylindre, on en mène la géné- 
ratrice. 

« 

Cette génératrice sera toute entière comprise dans le plan 
mené par la droite donnée ; car étant parallèle à ce plan , 
elle a un point de commun avec lui. 

Le point où cette génératrice rencontre la droite 
donnée est le point d’intersection cherché. 

Ce point appartient en même temps à la droite et au 
cylindre. 

Nota. Si la trace horizontale du plan mené par la droite don- 
née rencontre en plusieurs points la base du cylindre donné , 
on opérera pour chacun de ces points comme il a été dit; on 
trouvera un même nombre de points d'intersection de la droite 
donnée avec le cylindre. ; . - 
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APPLICATION V. 

Un cylindre étant donné par sa base et une 
génératrice , construire sa courbe d’ intersection 
avec un plan donné. 

Par une génératrice prise à volonté sur le cylindre 
donné , on mène un plan perpendiculaire au plan 
horizontal. 

On construit l’intersection de ce plan avec le plan 
donné; le point de rencontre de cette droite avec- 
la génératrice du cylindre sera un des points de la 
courbe cherchée. 

Ces deux droites étant dans un même plan , se coupe- 
ront , et leur point d’intersection sera commun au cylindre 
et au plan. 

On répétera cette construction autant de fois qu’on 
voudra obtenir de points de la courbe cherchée. 

APPLICATION VI. 



Un cône étant donné par sa base et son som- 
met , construire son intersection avec une droite 
donnée. 

Par la droite donnée et le sommet du cône, on 
fait passer un plan. 

Par le point où la trace horizontale de ce plan 
rencontre la base du cône, on mène la génératrice 
de ce cône. 



Elle sera toute entière dans ce plan, puisqu’elle a avec 
lui deux points de commun. 



« * » • , * J • «• • O 1 . * * • . 

On construit le point d’intersection de cette géné* 
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ratrice avec )a droite donnée ; il sera le point d’in- 
tersection cherché. 

Ce point est commun à la droite et au cône donnés. 

Nota. Si la trace horizontale du plan mené par la droite don- 
née rencontre en plusieurs points la base du cône donné , on 
opérera pour chacun de ces points comme il a été dit ; on ob- 
tiendra un même nombre de points qui satisferont à la question. 

APPLICATION VII. 

Un cône étant donné par sa base et son som- 
met, construire sa courbe d’ intersection avec un 
plan donné. 

Par le sommet du cône donné , on mène une per- 
pendiculaire au plan horizontal. 

Par cette perpendiculaire et une génératrice prise 
à volonté , on mène un plan ; on construit l’intersec- 
tion de ce plan avec le plan donné ; le point d’inter- 
section de cette droite avec la génératrice du cône 
appartient à la courbe cherchée. 

Ce point est commun au cône et au plan donnés. 

On répétera cette construction autant de fois qu’on 
voudra obtenir de points de la courbe cherchée. 

APPLICATION VIH. 

Étant donné une surface de révolution par- 
son axe et sa génératrice plane , construire sa. 
courbe d' intersection avec un plan donné. 

Par ui» point pris sur la génératrice plane, on 
mène un plan perpendiculaire à l’axe. 

On construit, i° le cercle d’intersection dte ce 
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plan avec la surface donnée ; a° la droite d'intersec- 
tion de ce plan avec le plan donné; les points de 
rencontre de ce? deux intersections appartiendront à 
la courbe cherchée. 

Us sont communs au plan 'et à la surface. 

On répétera cette construction pour obtenir un 
plus grand nombre de points de la courbe cherchée. 

APPLICATION IX. 

Étant donné une surface de révolution par 
son axe et sa génératrice plane , construire son 
intersection avec une droite donnée. 

Par la droite donnée, on mène un plan perpeftdi- 
culaire au plan horizontal. On construit la courbe 
d’intersection de ce plan avec le plan donné (Appl. 
VIH). / 

Les points de rencontre de cette courbe avec la 
droite donnée, seront les points d’intersection cher- 
chés. 

Us sont communs à la surface et à la droite donnée. 

APPLICATION X. 

Étant donné un cylindre gauche par son plan 
de parallélisme et ses deux directrices planes , 
construire sa courbe d' intersection avec un plan 
donné. 

Par un point pris sur une des directrices planes, 
on construit la génératrice du cylindre gauche ; on 
construit le point d’intersection de cette génératrice 
avec le plan donné ; ce point appartiendra à la courbe 
cherchée. 
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Il est commun à la surface et au plan. 

On répétera cette construction autant de fois qu’on 
voudra obtenir de points de la courbe cherchée. 

APPLICATION XI. 

Etant donné un cylindre gauche par son 
plan de parallélisme et ses deux directrices 
planes , construire l’intersection de cette surface 
avec une droite donnée. 

Par la droite donnée, on mène un plan perpendi- 
culaire au plan horizontal ; on construit la courbe 
d'intersection de ce plan avec le cylindre gauche 
donné (Appl. X). 

Les points de rencontre de cette courbe avec la 
droite donnée sont les points de rencontre cherchés. 

Ces points sont communs à la droite et au cylindre 
gauche. 

APPLICATION XII. 

Deux cylindres étant donnés par leurs bases , 
et chacun une génératrice, construire leur courbe 
d'intersection. 

Par une génératrice prise à volonté sur le premier 
cylindre, on mène un plan parallèle aux génératrices 
du second. 

Par les points de rencontre de la trace horizontale 
de ce plan avec les bases des deux cylindres, on 
mène les génératrices de ces cylindres; elles seront 
entièrement comprises dans ce plan. 

* 

Car elles ont chacune un point de commun avec ce plan, 
et de plus lui sont parallèles. 
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On construit les points d’intersection de ces géné- 
ratrices ; ils appartiendront à la courbe cherchée. 

Ces points sont communs aux deux cylindres. 

Pour trouver un plus grand nombre de points de 
la courbe cherchée , on répétera la même construc- 
tion. 

APPLICATION XIII. 

Étant donné un cylindre par sa base et une 
génératrice , construire sa courbe d’intersection 
avec un cône dont la base et le sommet sont 
donnés. 

Par le sommet du cône, on mène une droite pa- 
rallèle aux génératrices du cylindre donné. 

Par cette droite et une génératrice du cône on fait 

passer un plan. 

Par les points où la trace horizontale de ce plan 
rencontre les bases du cône et du cylindre, on mène 
les génératrices de ces deux surfaces; elles seront 
entièrement comprises dans ce plan. 

Ces génératrices auront de commun avec le plan, i° celles 
du cône, deux points; a 0 celles du cylindre, un point; et 
de plus lui seront parallèles. 

Construisant les points d’intersection des généra- 
trices du cône avec celles du cylindre, ces points 
appartiendront à la courbe cherchée. 

Ils seront communs au cône et au cylindre. 

Pour obtenir un plus grand nombre^ de points de 
la courbe, on répétera la même construction. 
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APPLICATION XIV. 

Étant donné un cylindre par sa base et une 
génératrice , construire sa courbe d intersection 
avec une surface de révolution dont la généra- 
trice plane et l'axe sont donnés. 

Par un point pris sur la génératrice plane, on mène 
un plan perpendiculaire à l’axe. 

Ce plan coupera la surface de révolution suivant 
un cercle; on construit ce cercle; et le prenant 
pour directrice d'un cylindre dont les génératrices 
seront parallèles à celles du cylindre donné, on con. 
struit la base de ce second cylindre; elle sera un 
cercle égal à celui qui sert de directrice. 

Par les points où cette base rencontre celle du 
cylindre donné, on mène les génératrices communes 
aux deux cylindres. 

On construit les points de rencontre de ces géné- 
ratrices avec le cercle directrice du second cylindre; 
ils appartiendront à la courbe cherchée. 

Us sont communs au cylindre et à la surface. 

Pour obtenir un plus grand nombre de points de 
la courbe cherchée , on répétera la même construc- 
tion. 

APPLICATION XV. 

Étant donné un . cylindre par sa base et une 
génératrice , construire sa courbe d' intersection 
avec un cylindre gauche dont le plan de paral- 
lèlisme et les deux directrices planes sont donnés. 

Par un point pris sur une des directrices planes 
du cylindre gauche , ou mène la génératrice de cette 
surface. 

6 . 
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On construit les points d’intersection de cette gé- 
nératrice avec le cylindre donné (Appl. IV). Ces 
points appartiendront à la courbe cherchée. 

Us seront communs aux deux surfaces données. 

Pour obtenir un plus grand nombre de points de 
la courbe cherchée, on répétera la même construc- 
tion. 

APPLICATION XVI. 

IJ^x cônes étant donnés par leurs bases et 
leurs sommets, construire leur courbe (T inter- 
section. 

Par le sommet de ces deux cônes, on mène une 
droite; par cette droite et un point pris sur la base 
d’un de ces deux cônes, on mène un plan. 

Par les points où la trace horizontale de ce plan 
rencontre les bases des cônes, on mène les généra- 
trices de ces cônes; elles seront entièrement com- 
prises dans ce plan. 

Chacune d’elles a deux points de commun avec lui. 

4 

Construisant les points de rencontre de ces géné- 
ratrices, ils appartiendront à la courbe cherchée. 

Ils sont communs aux deux surfaces. 

Pour avoir un plus grand nombre de points de la 

courbe cherchée, on répétera la même construction. 

( • 
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APPLICATION XVII. 

Un cône étant donné par sa base et son som- 
met , construire sa courbe d intersection avec 
une surface de révolution dont la génératrice 
plane et l'axe sont donnés. 

Par un point pris sur la génératrice plane, on mène 
un plan perpendiculaire à Taxe. 

Ce plan coupera la surface de révolution suivant 
un cercle ; on le construit; et, le prenant pour direc- 
trice d’un cône qui aurait même sommet que le cône 
donné , on construit la base de ce second cône ; elle 
sera un cercle. 

Par les points où cette base rencontre celle du 
cône donné , on mène les génératrices communes 
aux deux cônes. 

On construit les points d’intersection de ces géné- 
ratrices avec le cercle directrice du second cône ; ils 
appartiendront à la courbe cherchée. 

Us seront communs aux deux surfaces données. 

Pour obtenir un plus grand nombre de points de la 
courbe cherchée, on répétera la même construction. 

APPLICATION XVIII. 

Étant donné un cône par sa base et son som- 
met , construire sa courbe d’ intersection avec un 
cylindre gauche dont le plan de parallélisme 
et les deux directrices planes sont donnés. 

Par un point pris sur une des directrices planes, 
on mène la génératrice du cylindre gauche; on con- 
struit les points d’intersection de cette génératrice 
avec le cône donné (Appl. VI); ils appartiendront 
à la courbe cherchée. 

Us sont communs aux deux surfaces. 
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Pour obtenir un plus grand nombre de points de 
la courbe cherchée, on répétera la même construc- 
tion. 

APPLICATION XIX. 

Deux surfaces de révolution étant données 
par leurs axes et leurs génératrices planes, con- 
struire leur courbe d’intersection. 

Si les axes des deux surfaces sont perpendiculaires 
au plan horizontal: 

Par un point pris sur une des génératrices planes , 
on mène un plan perpendiculaire aux axes des sur- 
faces; on construit les cercles suivant lesquels ce 
plan coupe les surfaces; les points d'intersection de 
ces cercles appartiendront à la courbe cherchée. 

Ils seront communs aux deux surfaces. 

Pour obtenir un plus grand nombre de points de la 
courbe cherchée, on répétera la même construction. 

Si un seul des axes est perpendiculaire au plan 
horizontal : 

Par un point pris sur la génératrice plane de cette sur- 
face, on mène un plan perpendiculaire à son axe; ce 
plan la coupera suivant un cercle; on le construit. 

On construit la courbe d’intersection de ce plan 
avec la seconde surface ; les points d’intersection de 
cette courbe avec le cercle précédemment trouvé ap- 
partiendront à la courbe cherchée. 

Ils sont communs aux deux surfaces données. 

Pour obtenir un plus grand nombre de points de 
la courbe cherchée, on répétera la même construc- 
tion. 
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APPLICATION XX. 

Étant donné une swface de révolution par- 
son axe et sa génératrice plane , construire sa 
courbe d intersection avec un cylindre gauche 
dont le plan de parallélisme et les deux direc- 
trices planes sont donnés. 

Par un point pris sur une des directrices planes , 
on mène la génératrice de la surface. On construit 
les points de rencontre de cette droite avec la sur- 
face de révolution (Appl. IX). Ils appartiendront à 
la courbe cherchée. 

Ils sont communs aux deux surfaces. 

Pour obtenir un plus grand nombre de points de 
la courbe cherchée, on répétera la même construc- 
tion. 

APPLICATION XXI. 

Etant donnés deux cylindres gauches dont 
les plans de parallélisme et les directrices planes 
sont donnés , construire leur courbe d'intersection. 

Par un point pris sur une des directrices planes, 
on mène la génératrice de cette surface. 

On construit les points de rencontre de cette géné- 
ratrice avec le second cylindre gauche donné ( Appl. 
XII ). Ils appartiendront à la courbe cherchée. 

Ils sont communs aux deux surfaces. 

Pour obtenir un plus grand nombre de points de 
la courbe cherchée, on répétera la même construc- 
tion. 

FIN. 
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